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PASCAL FAUCHER
pascal.faucher@lavoixdelest.ca

Nouvellement déménagé à Farn-
ham, Stéphane Rousseau a eu 
la surprise de constater que sa 
fille de 12 ans ne peut bénéficier 
du transport scolaire même si 
son trajet à pied lui prend 20 
minutes et qu’elle doit traverser 
deux chemins de fer.

« J’aime pas ben ça », indique le 

père de famille qui a interpellé 

les commissaires de la commis-

sion scolaire du Val-des-Cerfs à 

ce sujet, mardi. 

« Elle est toute petite et n’est 

pas confortable avec ça. Il n’y a 

pas encore eu d’incident, mais 

il ne faut pas attendre qu’il y en 

ait un. »

Ouvrier général chez VIA Rail, 

M. Rousseau dit bien connaître 

la dangerosité des chemins de 

fer. « J’ai sensibilisé Coralie aux 

dangers du train. Mais un enfant, 

ça se faufile vite et il n’y a rien 

de plus silencieux qu’un train », 

dit-il. 

La présence d’un brigadier 

aux traverses que les  élèves 

empruntent pourrait amenuir 

le risque, ajoute-t-il.

Puisqu’il habite à 1,7  km de 

l’école Jean-Jacques-Bertrand, 

sa fille ne peut s’y rendre en 

autobus scolaire puisque la dis-

tance minimale réglementaire 

pour avoir accès à ce service, au 

secondaire, est fixée à 1,8 km. 

« Et i l  y  a deux autres f i l les 

sur ma rue qui n’ont pas droit 

au transport  » ,  dit  Stéphane 

Rousseau.

DÉROGATION
Val-des-Cerfs a assuré le Farn-

hamien qu’el le  étudierait  la 

situation. 

Une dérogation est possible, 

notamment  lorsqu’un élè ve 

doit traverser une artère répu-

tée « dangereuse », par exemple 

le boulevard David-Bouchard à 

Granby. 

« Chaque situation est unique, 

dit  le  directeur général  Éric 

Racine. On va regarder le niveau 

de dangerosité, mais le règlement 

[sur l’accès au transport scolaire] 

est clair. Il faut tracer la ligne 

quelque part. »

La Ville de Farnham n’est pas 

fermée non plus à l’idée d’ins-

taurer un service de brigadier 

aux traverses de chemins de fer 

empruntées par les élèves à pied. 

« C’est envisageable et néces-

saire que les citoyens se sentent 

en sécurité, dit le maire Patrick 

Melchior. Ça me préoccupe et je 

vais en parler au conseil de ville. »

TRAINS ET TRAJET SCOLAIRE

Un père inquiet

La fille  de Stéphane Rousseau, Coralie, doit traverser deux chemins de fer pour se rendre à l’école à pied. — PHOTO CATHE-

RINE TRUDEAU
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La distance minimale avec 
l’établissement varie selon le 
niveau scolaire de l’enfant. 

Préscolaire: 0,8 km
Primaire: 1,6 km
Secondaire: 1,8 km

Source: CSVDC
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Après le français, l’anglais !

PimBÊCHe, nom féminin
définition –Femme, fille prétentieuse et hautaine, qui prend de grands airs. Une insupportable pimbêche.

Étymologie –De l’ancien français pincer, et bécher, ‘donner des coups de bec’. Le mot a servi au dramaturge
Jean Racine pour baptiser le personnage de la comtesse de Pimbêche, vieille précieuse acariâtre
dans la comédie les Plaideurs.

Synonymes –mijaurée, pécore ; [Familier] duchesse, donzelle, rombière ; [Québec] [Familier] dindoune.
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MICKAEL LAMBERT
mickael.lambert@lavoixdelest.ca

GRANBY — La relation entre Zoo 
de Granby et ses visiteurs est au 
beau fixe. Le succès est donc au 
rendez-vous alors que pour une 
énième année consécutive, le jar-
din zoologique a battu son précé-
dent record d’achalandage. Plus 
940 000 visiteurs ont franchi ses 
portes en 2017, une augmentation 
de 29 % par rapport à l’année 
dernière.

« Du jamais vu »: voilà les mots 

employés par le directeur général 

du Zoo, Paul Gosselin, qui admet 

d’emblée que les chiffres ont dépas-

sé ses attentes. 

Outre la température clémente 

de l’été dernier, l’affluence record 

de visiteurs au Zoo s’explique par 

la popularité du parc Dinozoo et 

les soirées «Noctambule» organi-

sées à l’automne dans le cadre du 

150e anniversaire de la Confédéra-

tion canadienne. À elles seules, ces 

visites au crépuscule ont attiré plus 

de 23 000 visiteurs.

Difficile tout de même d’expli-

quer la recette du succès du Zoo. 

Son directeur général croit que 

c’est surtout la diversité de l’offre 

qui porte ses fruits. « Ce qui nous 

démarque beaucoup au Québec et 

dans le monde, c’est notre combi-

naison entre un jardin zoologique, 

un parc aquatique et un parc des 

manèges », dit-il. Cette façon de 

faire a d’ailleurs permis à l’établis-

sement d’être reconnu au sein de 

l’IAAPA, l’Association internatio-

nale des parcs d’attractions, qui 

leur a consacré un article dans leur 

magazine. 

« On a des gens qui ont l’intelli-

gence de réfléchir à développer 

de nouveaux projets immersifs. 

Ce n’est pas tout d’exposer des 

animaux, il faut que les visiteurs 

se sentent bien dans l’environne-

ment qu’on leur présente», souligne 

M. Gosselin. 

RETOMBÉES POUR LA RÉGION
L’été demeure évidemment la 

période la plus occupée pour l’ins-

titution, qui y cumule plus de 75 % 

de toutes les visites enregistrées, 

mais les activités hivernales ont 

néanmoins attiré 90 000 personnes. 

Cela représente une hausse de 50 % 

sur l’année précédente.

La vente d’abonnements saison-

niers a crû de 95 %, ce qui a de quoi 

impressionner. « Ça permet aux 

gens d’éviter les périodes de fort 

achalandage et de venir en début 

ou en fin de saison », explique 

Élaine Plamondon, directrice du 

marketing et des communications 

au Zoo.

Ces abonnés ne sont pas tous 

des habitants de la région, a-t-elle 

souligné. « On a beaucoup de gens 

de la Rive-Sud et du Vermont: ils 

viennent de plus en plus loin », 

précise-t-elle.

Le Zoo de Granby demeure un 

moteur économique considé-

rable pour les environs. Sur plus 

de 150 000 visiteurs, « le tiers des 

visiteurs restent à dormir dans la 

région et la moitié d’entre eux iront 

dans des établissements commer-

ciaux », avance Mme Plamondon. 

« On est à peu près troisièmes 

pour une attraction touristique de la 

sorte au Québec », estime le direc-

teur général du Zoo, Paul Gosselin. 

Notre principal compétiteur est le 

Biodôme de Montréal, mais c’est 

au Zoo que les gens passent plus 

de temps. »

CIRCULATION DIFFICILE
Si le succès du Zoo fait grand 

plaisir à l’industrie touristique, 

de nombreux automobilistes s’en 

plaignent année après année en 

raison de la difficulté de circuler 

sur les routes environnantes les 

journées de forts achalandages. 

Durant la dernière année, le Zoo a 

d’ailleurs compté 23 jours où plus 

de 10 000 visiteurs ont franchi son 

arche d’accueil. 

« Cet été, on s’engage à poser des 

gestes concrets pour aider. On va 

installer de la signalisation qui ne 

va pas tout régler, mais qui devrait 

donner un coup de pouce. On va 

essayer de multiplier les cases de 

stationnement pour accueillir tout 

ce monde-là », avance M. Gosselin.  

« Il pourrait avoir certaines sec-

tions de la 139 qui seraient élar-

gies ou qui auraient une voie 

dédiée, mais on n’a pas encore 

de garanties du ministère des 

Transports », rappelle le directeur 

général, qui entrevoit également 

de faire modifier la configuration 

des guichets d’accès. 

« Quand on passe de 5000 abon-

nés à 40 000 abonnés, il faut trou-

ver une façon pour que ces gens-là 

rentrent rapidement. La configu-

ration qu’on a actuellement date 

d’une quinzaine d’années et ce 

n’est plus adapté aux moyens tech-

nologiques », indique M. Gosselin.

INVESTISSEMENTS
Étant un organisme à but non 

lucratif, les profits du Zoo seront 

réinvestis dans ses activités. « On 

vise à mettre 3 % de notre budget 

annuel dans des programmes de 

conservations, pour l’instant on a 

environ 2 %. C’est ce que les grands 

zoos du monde font », explique 

M. Gosselin.

« On vise à développer plus d’at-

traits intérieurs pour être plus 

indépendants des conditions 

météorologiques », avance aussi 

le directeur général. Le Zoo pré-

voit bonifier le parc Dinozoo avec 

l’ajout de « nouvelles expériences 

technologiques ».

Pour une première année, le Zoo 

est ouvert les fins de semaine au 

printemps en attendant la saison 

estivale, qui débutera le 9 juin.

L’organisme refuse de dévoi-

ler ses prévisions pour l’année à 

venir. « C’est quand même une 

grande hausse et on est plutôt éta-

pistes. On s’était fixé un objectif qui 

est moindre que ça, mais c’est sûr 

qu’on vise à maintenir ces statis-

tiques », indique Paul Gosselin.

NOUVEAUX RECORDS D’ACHALANDAGE AU ZOO DE GRANBY

« Du jamais vu »

Élaine Plamondon (directrice du marketing et des communications), Paul Gosselin (directeur général) et Caroline 
Fauteux (présidente du conseil d’administration) ont présenté mercredi le plus récent bilan des activités du Zoo de 
Granby. — JULIE CATUDAL

Un léopard s’est échappé de son habitat du Zoo de Granby, mercredi vers 16 h 40. L’alarme de niveau 
maximal a été déclenchée en raison du risque potentiel que représente la bête. Comme le prévoit la pro-
cédure, les policiers ont été appelés par mesure de sécurité. Ils se sont déployés à l’extrémité sud du Zoo, 
sur la rue Bourget, où ils se tenaient prêts à abattre le prédateur si celui-ci sortait de l’enceinte du Zoo. La 
circulation a également été bouclée sur cette allée, entre les rues Dufferin et Laurier. Le léopard est tou-
tefois demeuré dans un endroit confiné et n’a pas été en contact avec des employés du zoo. Le léopard de 
l’Amour, une sous-espèce en voie de disparition, a été anesthésié par un vétérinaire avec une sarbacane. 
Somnolent, l’animal est retourné de lui-même d’où il s’était échappé, vers 17 h 30. Selon Élaine Plamondon, 
directrice des communications au Zoo de Granby, « il n’y a pas eu de danger et la procédure a été exécutée 
correctement. » Une enquête interne est en cours afin d’en faire la lumière sur les causes de l’événement, 
qui demeuraient inconnues, en soirée mercredi. MICKAEL LAMBERT — PHOTO ALAIN DION

 › UN LÉOPARD S’ÉCHAPPE DE SON HABITAT
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Dans un article publié lundi sur 
une première chambre hyper-
bare à Granby accessible au 
public, il aurait fallu lire que la 
chambre pressurisée descend 
de 12 pieds « sous l’eau », et non 
de 12 000 pieds. Également, la 
clinique Soins urbains n’est pas 
une clinique médicale. 

Précision

ISABEL AUTHIER

isabel.authier@lavoixdelest.ca

COWANSVILLE — En seulement 
deux semaines, le Cinéma Princess 
de Cowansville aura réussi un tour 
de force : passer de trois salles à 
quatre, sans travaux majeurs sur 
sa structure.

Pour y arriver, Azur Divertisse-

ments a joué d’ingéniosité. « On a 

agrandi par en dedans, en séparant 

ce qui était la salle # 2 en deux plus 

petites. Tout va bien. Les travaux de 

construction sont exécutés à 100 %. 

Il reste les petits détails », a expli-

qué le responsable du marketing 

de l’entreprise, Samuel Fontaine, en 

faisant visiter les lieux à La Voix de 
l’Est, mercredi.

À la veille de la première du film 

Avengers — Infinity War (Avengers 
— La guerre de l’infini), l’endroit 

bourdonnait d’ouvriers affairés à 

mettre la dernière touche aux deux 

nouvelles salles. Peinture, nettoyage, 

installation d’un écran, mise au 

point du nouveau système de pro-

jection et de sonorisation, il n’y avait 

pas une minute à perdre.   

« Avengers est le blockbuster de l’an-

née. On profite donc de sa sortie, ce 

jeudi en anglais et en français, pour 

inaugurer nos nouvelles salles », a 

confirmé M. Fontaine, dont le père 

Yvan est propriétaire de l’établisse-

ment depuis 2008.

Les cinéphiles auront toujours 

accès à la grande salle du Princess, 

intouchée, et à la salle intermédiaire 

de 115 places. Les deux autres seront 

cependant beaucoup plus intimes, 

avec une capacité 54 et 58 places 

respectivement. 

« Dans les petites salles, la qua-

lité du son est meilleure et l’écran 

couvre presque le mur au complet. 

Les gens sont immergés dans le film. 

Et moins il y a de monde, moins il y 

a de dérangements ! On a déjà deux 

salles comme ça au Cinéma Car-

tier à Québec et les gens les appré-

cient beaucoup », a assuré Samuel 

Fontaine. 

MEILLEURE PROGRAMMATION  

Selon lui, cet investissement 

majeur, qu’il préfère ne pas chiffrer 

publiquement, était nécessaire pour 

gagner une meilleure flexibilité sur 

le plan de la programmation. Le 

cinéma pourra désormais présenter 

plus de films, plus rapidement. Plus 

de longs-métrages pourront égale-

ment être projetés dans les deux lan-

gues. « Mais on veut garder les films 

en version originale anglaise. C’est 

ce qui fait la personnalité de notre 

cinéma. »

Le commerce de la rue Principale 

aura également la possibilité « de 

garder les bons films plus longtemps 

à l’affiche ».

Cette quatrième salle permet-

tra finalement d’offrir davantage 

de films d’auteur. « On souhaite 

aussi introduire des films d’auteur 

anglophones. »

Bref, à travers ces changements, 

Azur Divertissements vise une aug-

mentation de sa part du marché et 

une plus grande diversification.

« On a l’impression que le cinéma 

va mal, que c’est en déclin, mais 

c’est faux au Québec et c’est faux ici. 

L’idéal pour nous, ce serait d’avoir 

cinq salles. Un jour ! »

COWANSVILLE

Une salle de plus au 
Cinéma Princess

Mercredi, des ouvriers s’affairaient à installer l’écran de projection d’une des nouvelles salles. — PHOTOS ALAIN DION

Le responsable du marketing chez Azur Divertissements, Samuel Fontaine 

Le Soleil

Les producteurs agricoles sont de 

plus en plus pris à la gorge.

« En 2019, ils devront payer 30 mil-

lions $ de plus en taxes foncières 

agricoles », indique le président 

de l’UPA, Marcel Groleau. « Pour 

les années 2017 et 2018, la somme 

était de 20 millions $ de plus que les 

années précédentes. »

Tel est le résultat de la vertigineuse 

hausse de la valeur des terres et, par 

conséquent, des taxes foncières 

agricoles. Pour les années 2017 et 

2018, le fardeau fiscal agricole avait 

connu une hausse de 9,5 % et de 

11 %.

Selon M. Groleau, les augmen-

tations attendues en 2019 et 2020 

seront de l’ordre de 10 % et de 7,5 %. 

« Pour les producteurs de céréales 

et les maraîchers — des cultures 

qui nécessitent de grandes super-

ficies —, la facture des taxes fon-

cières représente maintenant plus 

de 20 % des coûts de production. 

C’est beaucoup étant donné qu’elle 

est généralement de 7 % à 8 % », 

informe-t-il en soulignant que le 

prix des terres n’est plus déterminé 

par leur rendement, mais bien par 

la spéculation. 

À l’approche des élections géné-

rales du 1er octobre, l’UPA réclame 

l’abolition immédiate du plafond 

des dépenses au Programme de 

crédit de taxes foncières agricoles, 

qui est fixé à 5 %, et souhaite l’im-

position d’une limite des valeurs 

taxables des terres à 20 000 $.

L’UPA demande la création d’une 

table de travail regroupant le gou-

vernement du Québec, les unions 

municipales et le monde agricole 

pour trouver des solutions à long 

terme à l’enjeu crucial de l’augmen-

tation du coût des taxes foncières 

pour les producteurs en raison de la 

hausse rapide de la valeur des terres 

agricoles dans les rôles d’évaluation. 

TERRES AGRICOLES

30 M$ 
de plus 
en taxes 
foncières
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JULIE LUPIEN

julie.lupien@latribune.qc.ca

VALCOURT — Depuis la nuit des 
temps, les êtres vivants s’adaptent 
à leur environnement afin d’opti-
miser leur fonctionnement. Le 
Musée de l’ingéniosité J. Armand 
Bombardier s’en est inspiré dans 
sa nouvelle exposition temporaire 
intitulée Nature inspirante, Tech-
no inspirée : le biomimétisme et le 
transport. Présentée en grande 
première canadienne mercredi, 
cette initiative du Musée demeu-
rera un an à Valcourt avant de sil-
lonner le pays.

Pour la première fois, le Musée 

de l’ingéniosité et le Musée de la 

nature et des sciences de Sher-

brooke mettent leurs forces res-

pectives en commun, soit  la 

technologie et la nature, pour offrir 

aux visiteurs une expérience unique 

en son genre. 

« Comment s’inspirer de la nature 

qui évolue et s’adapte depuis des 

milliards d’années? Voilà le thème 

abordé et transposé sur des moyens 

de transport actuels. Nous avons 

des choses à apprendre sur l’éco-

nomie d’énergie et le souci de dimi-

nuer la pollution engendrée par nos 

déplacements », explique Élisabeth 

Warren, responsable, collections et 

expositions au Musée de l’ingénio-

sité J. Armand Bombardier.

L’exposition s’adresse aux 9 à 

12 ans, mais la découverte de ce 

nouvel univers intéressera assuré-

ment les gens de tous les âges. Les 

visiteurs découvriront que les struc-

tures d’alvéoles d’abeilles sont uti-

lisées pour les ailes d’avions où on 

préconise un minimum de maté-

riaux pour un maximum de solidité, 

qu’un verre très résistant s’inspire 

de coquillages et que le système de 

propulsion d’une motomarine s’ins-

pire de celle du calmar.

IMITER LA NATURE

Les visiteurs seront à même de 

constater de quelle façon certaines 

technologies innovatrices en trans-

port s’inspirent de concepts pré-

sents depuis des milliers d’années 

chez certains animaux. C’est ce 

qu’on appelle le biomimétisme. 

Approchée dans le processus de 

cette aventure hors du commun, 

la fondatrice de l’Institut du bio-

mimétisme de Montréal Moana 

Lebel s’émerveille de toutes ces 

similitudes dont l’humain pourrait 

s’inspirer dans la création et l’élabo-

ration de nouvelles technologies.

« Le biomimétisme est de s’ins-

pirer du génie extraordinaire 

de la nature pour innover, inté-

grer la notion de développement 

durable et changer nos façons de 

faire », explique la biologiste de 

formation et formée également en 

développement durable. Moana 

Lebel est aussi l’auteure du pre-

mier livre québécois sur le thème 

du biomimétisme.

Pour la directrice du Musée, 

l’exposition rejoint certainement 

le côté innovateur présent dans 

les expositions de l’établissement 

muséal.

 « Cela apporte de la variété et une 

façon différente de voir le transport. 

L’exposition transmet un message 

que l’on souhaite partager qui est 

d’axer nos actions vers le dévelop-

pement durable et de faire attention 

à la façon dont on utilise les res-

sources autour de nous. La nature 

innove et continue de s’adapter. 

C’est ce que les humains doivent 

faire pour perdurer. Le biomimé-

tisme est une notion qui gagne-

rait à être connue d’un plus grand 

nombre de personnes », déclare 

Carole Pauzé, directrice du Musée 

de l’ingéniosité J. Armand Bombar-

dier en ajoutant qu’« on gagnerait à 

prendre exemple sur la nature ».

Une douzaine d’exemples du 

genre avec près d’une trentaine de 

spécimens naturels et technolo-

giques sont présentés aux visiteurs 

qui sont invités à participer à des 

essais interactifs pour comprendre 

réellement en quoi consistent les 

similitudes entre les objets.

La visite se termine par une créa-

tion personnelle mariant nature 

et technologie, s’inspirant de l’ex-

position en cours. 

Le biomimétisme au service de la technologie

Le Musée de l’ingéniosité J. Armand Bombardier présente sa nouvelle exposition Nature inspirante, Techno inspirée 

en première canadienne. Sur la photo, on aperçoit Moana Lebel (fondatrice de l’Institut du biomimétisme), Élisabeth 
Warren (responsables, collections et expositions), et Carole Pauzé (directrice du Musée de l’ingéniosité). — PHOTO LA 

TRIBUNE, JULIE LUPIEN

« Le biomimétisme 
est de s’inspirer du 
génie extraordinaire 
de la nature pour 
innover, intégrer la 
notion de 
développement 
durable et changer 
nos façons de faire . »

 — Moana Lebel
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MARIE-FRANCE LÉTOURNEAU
marie-france.letourneau@lavoixdelest.ca

GRANBY — Polyform planche sur 
un projet d’agrandissement de 
l’une de ses unités de fabrication, 
Concept JRC, située boulevard In-
dustriel. L’entreprise a déposé une 
offre d’achat à la Ville de Granby 
afin de faire l’acquisition de ter-
rains voisins de ses installations. 

Les élus ont récemment entériné 

la vente de ces terrains industriels, 

au coût de 0,50 $ le pied carré, pour 

une vente totale de 200 370 $. 

Le projet d’agrandissement de 

cette division de Polyform devrait 

entraîner un investissement 

qui pourrait osciller entre 2,5 et 

3  millions $, a affirmé mercredi 

le vice-président ventes et déve-

loppement des affaires au sein de 

l’entreprise, François Beauchesne. 

Selon lui, certains détails du pro-

jet restent encore à ficeler, dont la 

superficie exacte de l’agrandis-

sement qui sera réalisé. Celui-

ci pourrait cependant atteindre 

50 % de l’espace actuel de l’usine. 

L’achat des terrains devait d’abord 

être confirmé avant de pouvoir 

compléter la confection des plans, 

fait valoir M. Beauchesne.

Des pièces sur mesure et des 

composantes de polystyrène, 

communément appelé foam, 
ainsi que des feuilles d’isolant 

sont entre autres fabriquées 

dans les installations de JRC, qui 

emploient une soixantaine de 

personnes. Autre produit phare 

de cette usine, selon François 

Beauchesne : des blocs de « géo-

foam ». « Ce sont des blocs de rem-

blai léger qui servent à construire 

des routes », précise-t-il.

EFFICACITÉ
Selon le vice-président ventes 

et développement des affaires, 

l’agrandissement devrait être 

réalisé à l’arrière de l’usine. 

L’achat des terrains voisins, bien 

qu’accompagné de différentes 

servitudes, était toutefois incon-

tournable afin d’être en mesure 

de respecter la réglementation 

municipale en matière d’implan-

tation des bâtisses. 

François Beauchesne précise 

que les travaux, qui devraient 

être lancés d’ici la fin de l’année, 

selon les conditions de l’offre 

d’achat, ne devraient pas engen-

drer de création d’emploi. Aussi, 

l’exercice n’a pas pour but de faire 

l’acquisition de nouvelles pièces 

d’équipement. 

L’objectif visé en est plutôt un 

d’efficacité. « On doit s’adap-

ter aux demandes du marché et 

avoir des inventaires importants. 

Actuellement, on fait parfois de 

l’entreposage extérieur. Mais on 

n’aime pas ça. Quand il y a de 

gros vents comme ceux qu’il y 

a eu en mars, il y a des bris. Nos 

produits sont légers. Les paquets 

volent au vent. Notre objectif est 

d’éliminer l’entreposage exté-

rieur », souligne M. Beauchesne.

Selon lui, des produits fabriqués 

à cette usine sont en outre entre-

posés dans d’autres usines gran-

byennes du groupe Polyform. 

« Tant qu’à être éparpillé comme 

ça, on veut se réorganiser pour 

être plus efficace », dit-il. 

Dans la foulée, le stationnement 

des remorques sera revu, là aus-

si par souci de gain d’efficacité, 

ajoute François Beauchesne. 

Les projets se succèdent à un 

rythme soutenu pour Polyform, 

qui emploie environ 350 per-

sonnes dans ses différentes uni-

tés de fabrication. L’an dernier, sa 

division Polyvert Recyclage, qui 

recycle les rebuts de polystyrène, 

s’est installée dans de nouvelles 

installations, aussi construites 

boulevard Industriel, attenantes 

au bâtiment, également la pro-

priété de Polyform, où l’entre-

prise Data y est locataire. « Tout le 

monde met du sien pour garder 

notre positionnement dans ce 

marché-là. Et on a assez de suc-

cès pour être capable de se le per-

mettre », affirme M. Beauchesne. 

DIVISION JRC DE POLYFORM

Agrandir pour plus d’efficacité

La division JRC de Polyform sera agrandie. Les travaux devraient être lancés d’ici la fin de l’année. — PHOTO ALAIN DION 
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MICKAEL LAMBERT
mickael.lambert@lavoixdelest.ca

GRANBY — Des écoles défavori-
sées de la région bénéficieront 
d’heures gratuites au centre 
sportif Artopex. Le directeur 
général du centre Paul Goulet 
espère ainsi « vaincre la séden-
tarité et favoriser l’activité au-
près des jeunes de la région ». 

Une centaine de personnes de 

la communauté d’affaires de la 

région se sont réunies au centre 

mercredi soir pour une soirée 

bien spéciale. 

En effet, chaque billet vendu au 

coût de 125 $ représentait une 

heure d’accès au centre durant 

la prochaine année scolaire pour 

l’équivalent d’un autobus scolaire 

complet, « soit à peu près deux 

classes » estime M. Goulet, aussi 

instigateur de la soirée.

En achetant un billet, les parti-

cipants pouvaient choisir l’école 

de leur choix parmi des établis-

sements établis dans des milieux 

plus défavorisés de la région. 

Parmi ceux-ci, les écoles Saint-

Luc, L’Assomption, Saint-Eugène 

et Ave Maria. 

AGRÉABLE SURPRISE
L e s  d i r e c t i o n s  d e s  é c o l e s 

seront éventuellement contac-

t é e s  p a r  l e s  r e s p o n s a b l e s 

du centre Artopex pour leur 

annoncer l’heureuse nouvelle 

et il n’est pas impossible qu’une 

école obtienne plus d’une heure 

d’utilisation. 

« C’est un événement qu’on a 

décidé de mettre de l’avant pour 

ra p p ro c h e r  l a  c o m m u n a u t é 

d’affaires du milieu de l’éduca-

tion et aussi pour faire bouger 

les jeunes », explique M. Goulet. 

On veut démontrer à la com-

mission scolaire qu’on peut être 

un partenaire potentiel pour la 

communauté. » 

« C’est sûr qu’il a beaucoup de 

jeunes qui n’ont pas les moyens 

de venir ici, donc ça va leur per-

mettre de faire du sport et de 

vivre une expérience en dehors 

de leur école », explique le direc-

teur général. 

M. Goulet espère également 

que des dirigeants d’entreprise 

loueront  un des ter rains  du 

centre pour organiser des acti-

vités avec leurs employés. 

Le centre sportif Artopex abrite 

« le plus grand espace gazonné 

intérieur de la région », selon 

Paul Goulet. 

Il  est possible d’y pratiquer 

le soccer, le ultimate frisbee, le 

football et même le baseball. 

Artopex veut faire 
bouger les jeunes

Le directeur général du centre Artopex Paul Goulet (à gauche) souhaite faire bouger les jeunes et vaincre la sédentarité. 
— CATHERINE TRUDEAU

5270020
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Il a été démontré que la biotine permet
d’améliorer la perte de cheveux, la
fragilité des ongles et la sécheresse de
la peau.

Dans le cadre d’une étude, les sujets
qui ont pris 5 000 mcg de biotine
affichaient une augmentation de 25 %
de l’épaisseur de la plaque unguéale
(Scheinfeld, Dahdah & Scher, 2007).

Une autre étude menée à l’aide de
la même dose a permis d’observer chez
91 % des sujets ayant des ongles
cassants une « nette amélioration »,
les ongles étant plus durs, plus fermes
après deux mois de traitement en
moyenne (Floersheim, 1989).

Disponible chez

La Biotine
Une toute nouvelle vitamine (B7)
qui favorise la santé des cheveux,
de la peau et des ongles.
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PASCAL FAUCHER
pascal.faucher@lavoixdelest.ca

Fort d’avoir connu quatre cam-
pagnes électorales sous la ban-
nière du Parti vert du Canada, l’en-
seignant de sciences retraité et 
militant environnemental Jacques 
Tétreault se lance en politique pro-
vinciale avec le Parti québécois.

Le résident de Saint-Dominique 

— « Le bout de ma terre est à Saint-

Valérien-de-Milton, donc ma 

cabane à sucre est dans le comté 

de Johnson ! », dit-il — ne voit pas 

de problème avec ce changement 

de cap. Ni avec le souvenir que 

le gouvernement péquiste avait 

appuyé, de 2012 à 2014, la fractura-

tion hydraulique sur l’île d’Anticos-

ti, la circulation de superpétroliers 

sur le fleuve et l’arrivée du pétrole 

des sables bitumineux.

« Le PQ a fait un virage à 180 

degrés par rapport à ça, indique 

l’homme de 65 ans lorsque joint 

par La Voix de l’Est. Ils ont pris une 

nouvelle direction au niveau éner-

gétique et j’ai décidé d’embarquer 

avec eux. »

M. Tétreault admet s’être déjà 

« battu » contre le PQ. « Je n’ai 

aucune gêne à le dire. Mais leur 

récent virage vers les énergies 

nouvelles a été le déclencheur qui 

m’a fait redécouvrir le Parti québé-

cois. C’est le parti qui représente le 

mieux mes valeurs actuellement. »

Ce n’est pas une question de 

« fatigue » du Parti vert, mais bien 

une « évolution », dit celui qui a 

beaucoup milité contre les gaz de 

schiste. Il insiste que le gouverne-

ment actuel « n’a pas l’énergie ni la 

volonté de faire les virages tech-

nologiques qui s’imposent face 

aux changements climatiques ». 

« On est la vraie alternative aux 

libéraux. »

Même si,  pour l’élection du 

1er  octobre, les sondages placent 

le PQ bon troisième dans les inten-

tions de vote. « Relever des défis, 

pour moi, ce n’est pas un problème, 

dit le candidat. Et je pense que les 

valeurs du PQ sont beaucoup plus 

proches de celles des Québécois 

que celles de la CAQ. Je veux que 

les gens soient informés de ce que 

la PQ a à offrir de différent. »

Jacques Tétreault se propose de 

consulter la population de John-

son à la faveur de cafés-rencontre 

et d’en profiter pour expliquer le 

programme du parti. « Je ne suis 

pas un gars à faire des promesses, 

je veux arrimer le programme aux 

besoins du milieu », dit-il.

Il rappelle que l’indépendance du 

Québec est « certainement » une 

option viable. « Ça fait longtemps 

que ça a été démontré. » D’ici là, 

« il y a eu tellement de coupes de 

la part du gouvernement libéral 

qu’il y a beaucoup de choses à 

reconstruire. »

ANDRÉ LAMONTAGNE SE 
REPRÉSENTE

L’actuel député de Johnson, le 

caquiste André Lamontagne, est 

le seul autre candidat en lice pour 

l’instant. L’ex-homme d’affaires de 

57 ans propose « la continuité » de 

ce qu’il fait depuis quatre ans, soit 

être un député « très impliqué dans 

son milieu et près des gens ».

« J’aurai peut-être des engage-

ments en campagne », dit-il en 

mentionnant les centres de la 

petite enfance, « quelque chose 

qu’on va chercher à pousser 

davantage ».

M. Lamontagne rejette l’étiquette 

de « parti d’hommes d’affaires de 

droite » que les critiques aiment 

accoler à la CAQ. « Avec tout ce 

qu’on suggère pour les aînés (NB : 

plus de bains, de gicleurs dans les 

résidences et une meilleure nutri-

tion), on ne peut pas dire qu’on est 

à droite », dit le député.

Le fameux « test des valeurs » que 

la CAQ veut imposer aux immi-

grants trois ans après leur arrivée 

ne lui apparaît pas controversé. 

« Dans le fond, les gens peuvent 

bien répondre ce qu’ils veulent, 

dit le résident de Montréal. C’est 

plus un message, un signal qu’on 

envoie. »

« C’est vrai qu’on a beaucoup 

d’entrepreneurs à la CAQ, pour-

suit-il. Si on peut inculquer un 

peu de réflexes entrepreneuriaux 

dans l’appareil gouvernemental, ça 

serait bien. » Comme faire de meil-

leurs suivis des programmes et 

couper dans l’administration afin 

de « redonner plus de services ».

« Ça fait 50 ans qu’on a les deux 

mêmes partis qui nous dirigent, et 

à peu près le même depuis 15  ans, 

dit André Lamontagne. On est 

convaincus qu’on peut être plus 

efficaces. Il y a un vent de change-

ment. Oui, l’emploi va bien, mais 

il reste que le Québec a des diffi-

cultés. Avec la CAQ, on va avoir un 

premier ministre économique. »

CIRCONSCRIPTION DE JOHNSON

Un Vert passe au bleu

Le Parti québécois a « pris une nouvelle direction au niveau énergétique et j’ai 
décidé d’embarquer avec eux », dit Jacques Tétreault. — PHOTO FOURNIE PAR LE PARTI 

QUÉBÉCOIS

André Lamontagne, de la CAQ, veut continuer d’être un député « très impliqué 
dans son milieu et près des gens ». — PHOTO ARCHIVES LA VOIX DE L’EST 
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CYNTHIA LAFLAMME
cynthia.laflamme@lavoixdelest.ca

GRANBY — Quatre organismes de 
la région ont été récompensés par 
le Pôle d’entrepreneuriat collectif 
de l’est de la Montérégie, dans le 
cadre du programme de Bourses 
d’initiatives en entrepreneuriat 
collectif (BIEC). Sur la plateforme 
de sociofinancement La Ruche 
Québec, plusieurs projets ont été 
soumis au concours où la commu-
nauté et un jury étaient appelés à 
se prononcer.

Un projet de laboratoire entrepre-

neurial à Granby, dans lequel la 

coopérative de coworking Noburo 

s’implique, a non seulement obte-

nu le vote de la communauté, mais 

il a aussi reçu l’aval du jury, ce qui 

leur a permis de recevoir un total de 

5000 $. Cet argent sera investi dans le 

montage financier de ce projet tou-

jours embryonnaire. 

Dans la MRC Brome-Missisquoi, 

c’est le Parc d’environnement natu-

rel de Sutton qui a remporté la mise. 

Cependant, la bourse de 2500 $ a été 

plutôt redistribuée par le P.E.N.S. aux 

deux autres entreprises d’écono-

mie sociale qui participaient dans 

la MRC, soit la salle Alec et Gérard 

Pelletier et la résidence Les Villas des 

Monts de Sutton.

HEUREUX PARTAGE
« Il y a un donateur qui nous a 

offert un montant légèrement supé-

rieur à la bourse en mentionnant 

spécifiquement que c’était pour 

qu’on s’équipe pour faire des dodos 

à l’extérieur avec le Camp nature, 

explique la directrice du P.E.N.S., 

Patricia Lefèvre. On l’a chaleureuse-

ment remercié et, du coup, on avait 

atteint notre objectif et on trouvait 

que c’était plus intéressant de parta-

ger les montants de la bourse parce 

qu’ils en avaient autant besoin que 

nous. »

Les trois organismes participants 

dans Brome-Missisquoi étaient à 

Sutton et il semblerait que la com-

munauté était déchirée à savoir pour 

qui voter.

« Je pense qu’on a plus à gagner 

en faisant comme ça au final, croit-

elle, parce qu’on est dans une situa-

tion où les entreprises d’économie 

sociale peuvent s’entraider. On est 

rendu à une période de l’histoire où 

la coopération est plus importante 

que la compétition, à mon avis. »

L’organisme fera donc l’acquisi-

tion de matériel qui permettra aux 

jeunes participants du Camp nature 

des quatre sommets de dormir une 

nuit en forêt grâce à un don privé. 

Ce camp est offert tout l’été à coup 

d’une semaine par groupe et, en rai-

son de l’indisponibilité du refuge, 

le parc a dû trouver une solution 

pour offrir quand même cette nuit 

magique aux enfants.

DÉMÉNAGEMENT
La chatterie Fondation Caramel 

est également parmi les lauréats. 

C’est l’organisme de la MRC des 

Maskoutains qui a été choisi par 

la communauté pour cette région. 

L’argent aidera Louise Meunier et 

ses employés et bénévoles à démé-

nager un bâtiment composé de deux 

remorques et d’une annexe qui les 

unis. 

Il s’agit du premier bâtiment du 

refuge construit en 2010 au 1449, 

11e rang à Saint-Valérien-de-Milton. 

Il sert aujourd’hui de lieu de qua-

rantaine pour les chiens et d’isola-

tion pour les chats atteints de sida 

félin.

Mme Meunier souhaite démé-

nager le bâtiment de l’autre côté 

du rang, où se trouve le bâtiment 

principal de son organisme, et évi-

ter de devoir couramment traver-

ser le rang. Le déménagement et 

le réaménagement serviront aussi 

à diminuer les coûts tels les taxes 

municipales et les services.

EN GROUPE POUR 
ÉCONOMISER

Non loin de là, à Acton Vale, le 

projet de groupe d’achats a été 

retenu par la population. Le groupe 

d’achats aura pour rôle de soutenir 

les personnes et les groupes de cui-

sines collectives de la MRC d’Acton 

afin de leur permettre d’avoir un 

plus grand pouvoir d’agir sur leur 

vie et d’éviter de vivre en contexte 

d’insécurité alimentaire. Un seul 

lieu servira à la réception des com-

mandes, la division, l’entreposage 

et la transformation des aliments.

L’argent du programme de BIEC 

servira à l’achat d’équipements 

comme des électroménagers et 

des bacs de transport.

Le comité de gestion est com-

posé de Ressources-Femmes de la 

région d’Acton, qui a déposé la can-

didature de l’initiative, du Centre 

de bénévolat d’Acton Vale et de la 

Maison de la famille valoise.

BOURSES D’INITIATIVES EN ENTREPRENEURIAT COLLECTIF

Des projets séduisent la communauté

De l’aide pour un 
terrain 
synthétique à 
Cowansville
L’école primaire Sainte-Thérèse 
de Cowansville bénéficie désor-
mais d’un terrain synthétique dans 
sa cour d’école. La surface qui de-
mande peu d’entretien a pu voir le 

jour grâce à la générosité de nom-
breux contributeurs, en premier 
lieu la caisse populaire Desjardins 
de Brome-Missisquoi, qui a offert 
10 000 $. La firme d’avocats LB 
inc., les assurances Roy Yelle, le 
Cercle des filles d’Isabelle et Julie 
Gill font partie des autres dona-
teurs qui ont contribué aux col-
lectes de fonds organisées depuis 
2015 pour cet aménagement. PAS-

CAL FAUCHER

Collision rue 
Principale à 
Granby
L’omission de céder le passage 
serait à l’origine d’une collision 
impliquant deux véhicules, mer-
credi après-midi, à Granby. Une 
automobiliste voulait quitter le 
stationnement du magasin 

Grand Bazar, rue Principale, pour 
s’engager en direction du centre-
ville. Une voiture qui roulait dans 
la voie de droite en direction de 
Saint-Paul-d’Abbotford s’est im-
mobilisée pour la laisser passer. 
Mais au moment où la conduc-
trice a quitté le stationnement, 
une voiture arrivait au même ins-
tant dans la voie de gauche. Il y a 
donc eu impact. Les deux 
conductrices et leur passager 

respectif souffraient de dou-
leurs, mais personne n’a été 
transporté par ambulance à l’hô-
pital. La circulation a été au ra-
lenties le temps de remorquer 
les véhicules. La conductrice qui 
a quitté le stationnement pour-
rait recevoir une contravention 
en vertu du Code de la sécurité 
routière puisqu’elle aurait omis 
de céder le passage. KARINE 

BLANCHARD

EN BREF

Le Parc d’environnement naturel de Sutton est l’un des lauréats des Bourses 
d’initiatives en entrepreneuriat collectif. — PHOTO FOURNIE

5298173

DEX,

LUC FONTAINE,

ALISON SHERI,

ELENAWANG,

DONNA,

ROYCE,

PAPILLON

Découvrez la nouvelle 15%
LE 1er MAI

GRANDE PROMOTION EN MAGASIN

SUR TOUT!

202, RUE PRINCIPALE, GRANBY (COIN ST-JOSEPH) 450 956-3300
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J’ai vu un 
dinosaure 
vivant !!!
Oui, oui, j’ai bien vu de mes yeux 

vu un dinosaure vivant, tout droit 

sorti de la préhistoire. Je pensais 

sincèrement, avec un brin de joie 

et beaucoup de soulagement, que 

ce genre d’être au cerveau repti-

lien était totalement disparu de 

la surface de la Terre depuis l’avè-

nement des poubelles publiques 

et de l’éducation populaire sur 

la pollution environnementale. 

Je croyais ne plus jamais voir ce 

genre de comportement destruc-

teur, toxique et insensé, qui était 

pourtant chose courante dans les 

années « 60, soit de vider son cen-

drier d’auto en pleine nature ! Ou 

dans mon cas, en pleine rue, tout 

près de la rivière Sutton, à l’entrée 

d’un quartier chic et de bon goût.

Je ne pouvais pas croire que 

c’était réellement des mégots de 

cigarettes. Je voulais me persua-

der que c’était des confettis pour 

célébrer la retraite bien méritée du 

Monsieur aux cheveux blancs qui 

était au volant. Je m’imaginais que 

c’était des bouts de papier d’une 

contravention déchirée à cause 

de son pied trop pesant dans sa 

grosse cylindrée. Ou naïvement, 

je préférais voir des morceaux de 

pain blanc pour les petits oiseaux 

souffrant de ce printemps si tar-

dif... mais non, il aura fallu que 

je sorte dehors pour constater 

l’horreur de ce geste franchement 

dégueulasse.

Je me confondais en question-

nements, tout en balayant les 

nombreux mégots jetés par la 

fenêtre de l’auto en marche, que 

le dinosaure en question ne pou-

vait décemment pas savoir qu’en 

laissant s’envoler ainsi ses mégots 

partout dans la nature, sur les ter-

rains soigneusement entretenus 

de mes voisins et dans la rivière 

toute proche, tout le mal qu’il al-

lait causer. 

Alors, à votre intention et celle de 

vos semblables, je vous rappelle 

gracieusement que les mégots de 

cigarettes, entre autres horreurs 

à leur sujet, ne sont pas biodégra-

dables, ils sont juste photodégra-

dables et leur matière première ne 

disparaît jamais complètement : 

elle se dilue au contact de l’eau 

ou du sol. Les mégots envahissent 

les villes et les campagnes, où 

les jeunes enfants et les animaux 

peuvent les ingérer. Les mégots 

auront absorbé une partie des 

4000 substances nocives présentes 

dans la cigarette, dont la nicotine, 

l’éthylphénol, des résidus de pes-

ticides, des métaux lourds, des gaz 

toxiques tels que l’ammoniaque 

et l’acide cyanhydrique. Autant de 

substances qui se retrouvent dans 

l’eau et menacent la faune et la 

flore, car ils terminent souvent leur 

vie dans les cours d’eau, du fait du 

parcours des égouts, polluant les 

rivières, les fleuves et les océans. Et 

enfin, si ce n’est pas assez pour vous 

convaincre de la gravité de votre 

geste, sachez qu’un seul mégot 

contient suffisamment de poison 

pour tuer la moitié des petits pois-

sons mis dans un litre d’eau en seu-

lement 96 heures... Un seul mégot ! 

Malheureusement, malgré les 

campagnes de sensibilisation, les 

nombreuses poubelles publiques 

et les écocentres pour déchets 

toxiques et dangereux (parce que 

les “botchs” de cigarettes sont bel 

et bien des déchets dangereux), j’ai 

bien vu de mes yeux vu ce conduc-

teur au cerveau reptilien, jeter par 

la fenêtre de sa rutilante et impec-

cablement propre le contenu de 

son cendrier.

Heureusement, et je ne demande 

pas de médaille de bravoure pour 

ça, j’ai tout ramassé... mais com-

bien d’autres fois cet imbécile 

heureux a posé ce geste avant et 

combien d’autres fois le fera-t-

il encore ? Dixit Jean Leloup “Le 

monde est à pleurer”.

Kathya Heppell
Sutton

Qui perd gagne!
Généralement, les livres d’Histoire 

accordent beaucoup d’espace aux 

exploits militaires et politiques 

et accordent quelques pages aux 

artistes et aux scientifiques. En 

apparence, le passage de ces per-

sonnages illustres semble avoir 

changé la face la Terre, mais trop 

souvent, comme on dit en langage 

populaire, ils ont brassé la cage 

sans vraiment changer le fond 

des choses. Ceux et celles qui ont 

vraiment fait évoluer l’Humanité 

pendant qu’ils foulaient le sol ter-

restre ont généralement fait partie 

du camp des perdants. Comme 

on dit aussi dans notre langage de 

colonisés, ils faisaient partie des 

« loosers ». 

Le 14 mars 2018, Marielle Fran-

co, une Brésilienne de race noire, 

communiste et membre de la 

communauté LGBT, a reçu cinq 

balles dans la tête. Les réaction-

naires à son combat ne font pas 

dans la dentelle. Le seul argu-

ment qu’ils connaissent, c’est la 

violence et souvent la violence 

extrême. C’est ainsi que de So-

crate à Marielle, la Brésilienne, 

et à Malala, la Pakistanaise, ces 

gens ont pris place dans la longue 

liste de ces innombrables héros 

et héroïnes qui, pacifiquement et 

sans violence, ont cherché à faire 

sortir l’Humanité de la grotte où 

logent les grandes noirceurs du 

mensonge, des préjugés, du ra-

cisme et de l’exclusion. À la suite 

de leur agression ou de leur as-

sassinat, ces perdants et ces per-

dantes ont vu leur notoriété fran-

chir non seulement les frontières 

de leur pays, mais aussi, et sur-

tout les frontières du temps. Mal-

gré les apparences et l’impres-

sion d’avoir perdu le combat, ces 

martyres ont permis à l’Humani-

té de faire de très grands pas sur 

la route de son évolution. 

Bien sûr, les forces réaction-

naires ne lâchent pas le morceau 

et il serait grandement illusoire et 

terriblement naïf de penser que 

les avancées et les acquis sont 

inébranlables ; en effet, la réalité 

est tout autre : le combat ne fait 

que commencer, il est perpétuel. 

Malgré tout, si on jette un regard 

vers le passé même assez récent, 

nous ne pouvons faire autrement 

que de constater les progrès im-

menses obtenus. Faire la liste de 

ces luttes pacifiques et non vio-

lentes et de leurs réussites extra-

ordinaires prendrait des pages 

et  des pages dans nos l ivres 

d’Histoire. 

La foi dans les forces progres-

sistes et l’espérance au cœur de 

la conscience sociale constituent 

les armes les plus efficaces pour 

l’implantation d’un monde heu-

reux et prospère. Mais tenir ce 

discours vous place assez rapide-

ment dans le camp des dangereux 

extrémistes et à court terme, dans 

le camp des perdants. Mais sur 

le long terme, l’Histoire de l’Hu-

manité le démontre, les grandes 

valeurs humaines et sociales, 

comme les fleurs de macadam, 

finissent toujours par percer les 

résistances et par embellir et em-

baumer l’environnement humain. 

Libérons la parole pacifique et 

non violente, elle vaincra le popu-

lisme ambiant et destructeur. Par-

ticiper aux élections et choisir des 

partis politiques qui donnent la 

priorité à l’humain ne se conclu-

ront pas immédiatement par une 

victoire, mais, nous le savons, les 

victoires de l’évolution humaine 

arrivent quand même et toujours 

grâce à des milliers de petits pas 

déterminés et persévérants. 

André Beauregard
Shefford
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LOUIS-DENIS EBACHER
ldebacher@ledroit.com

Un jeune homme de Gracefield 

impliqué dans une altercation 

ayant tourné au vinaigre, avec un 

constable spécial du palais de jus-

tice de Maniwaki, cet hiver, a fina-

lement comparu mercredi.

Steven Bertrand-St-Amour est visé 

par quatre chefs d’accusation.

Le jeune homme de 18 ans, incon-

trôlable, avait reçu un coup de feu 

au visage quand le constable a 

ouvert le feu dans sa direction, à 

l’intérieur de l’établissement.

Mercredi, le juge Gaston Paul 

Langevin, de la Cour du Québec, a 

lu les quatre paragraphes apparais-

sant sur le mandat d’arrestation du 

prévenu.

Ce dernier, qui purge une peine 

d’emprisonnement dans un autre 

dossier, a comparu par visioconfé-

rence, depuis le centre de détention 

de Gatineau.

Le ministère public reproche à 

Steven Bertand-St-Amour d’avoir 

résisté, perpétré des voies de fait, 

d’avoir infligé des lésions et d’avoir 

« pris ou tenté de prendre une 

arme » du même agent de la paix, 

le 31 janvier dernier.

Sa cause a été remise au 24 mai, 

au palais de justice de Maniwaki.

Selon des rapports d’enquête du 

Service de police de la Ville de Mon-

tréal, obtenus par La Presse, cette 

semaine, les policiers ont appris 

l’existence d’un rapport d’évalua-

tion rédigé avant les événements, 

indiquant que Steven Bertrand-St-

Amour aurait eu comme « projet 

d’avenir de faire une banque et de 

tuer un policier ».

La vidéo du début de l’alterca-

tion entre le constable et le jeune 

homme a été largement diffusée 

sur Internet.

Il semble que Steven Bertrand-St-

Amour, qui s’attendait à recevoir une 

sentence d’emprisonnement, reje-

tait son sort. Le constable a tenté de 

maîtriser le jeune homme agité.

Le constable a sorti son poivre 

de Cayenne, puis son bâton téles-

copique. Le constable a perdu le 

contrôle de son bâton, empoigné 

par le suspect.

Le constable, après avoir reçu 

deux coups sur la tête, a ordonné 

au jeune de cesser de bouger en 

pointant son arme. Il s’est vu forcé 

d’ouvrir le feu quand le délinquant 

s’est rué sur lui.

ALTERCATION ET COUP DE FEU AU PALAIS DE JUSTICE DE MANIWAKI

Le jeune homme est accusé

La cause de Steven Bertrand-St-Amour a été remise au 24 mai, au palais de 
justice de Maniwaki. — PHOTO ARCHIVES LA PRESSE CANADIENNE

5269303 5277778

Lyne Blanchette et Mario Tanguay

Détails en magasin

1903, rue Principale, St-Dominique I 1 800 773-2327
www.meublesbernardtanguay.com

SOFA CHAISE
LONGUE
CHOIX DE TISSU
FABRIQUÉ AU QUÉBEC
FAUTEUIL AUSSI DISPONIBLE

959$
1159$

MATELAS MESSINA
GRAND LIT 60 PO
744 RESSORTS ENSACHÉS
FABRIQUÉ AU QUÉBEC
DISPONIBLE EN SIMPLE 39 PO À 379 $ (PRIX PROMO)

549$
799$

25
ANS

COWANSVILLE | FARNHAM | MAGOG

450 266-1700

www.lbaavocats.com

Me Caroline Rosa
Médiatrice familiale accréditée.

Vous mettez fin à votre

union et souhaitez régler

cela à l’amiable ?

La médiation c’est

VOTRE solution !

10 ANS
D’EXPÉRIENCE

*Possibilité de 5 heures
subventionnées par le Gouvernement.
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Le Parti libéral (PLQ) n’a pu tirer 

au clair la façon dont il a traité 

une dénonciation pour incon-

duite sexuelle qui aurait été for-

mulée par une de ses employées à 

l’encontre du député d’Argenteuil, 

Yves St-Denis.

Au terme d’une enquête interne, 

le PLQ a fait savoir mercredi après-

midi qu’il ne peut déterminer avec 

certitude ce qui s’est passé entre 

son employée et une personne en 

poste d’autorité au parti à l’époque.

Cela fait suite à des révélations 

d’inconduite sexuelle et d’alléga-

tions de harcèlement psycholo-

gique visant le député d’Argenteuil 

qui a dû par la suite quitter le cau-

cus du parti. En entrevue au réseau 

Cogeco la semaine dernière, M. St-

Denis avait admis avoir expédié 

une photo obscène à l’employée, 

en avril 2014, au cours de la cam-

pagne électorale.

L’employée a affirmé en avoir alors 

informé les autorités du parti. À la 

demande du chef libéral, Philippe 

Couillard, le PLQ a mandaté la pré-

sidente de sa commission juridique, 

Émilie Nadeau, qui a procédé à des 

vérifications internes.

« Le PLQ n’a aucune raison de 

remettre en question la crédibilité 

de l’employée lorsqu’elle affirme 

avoir fait part de l’incident à une 

personne en autorité au PLQ, mais 

puisqu’aucun mécanisme formel 

de dénonciation n’était encore en 

place au moment des faits allé-

gués, il est impossible à ce jour 

de déterminer avec certitude ce 

qui s’est passé entre l’employée et 

la personne en autorité au PLQ, 

peut-on lire dans le communi-

qué transmis mercredi. Les ver-

sions des personnes impliquées 

demeurent contradictoires et 

aucun élément de corroboration 

n’a pu être identifié. »

Il apparaît possible que, vu le 

cadre informel de la discussion 

décrite par l’employée, « même 

si ceci demeure au stade de l’hy-

pothèse, il y ait eu une mauvaise 

compréhension entre les deux per-

sonnes sur les suites à donner à la 

dénonciation dont la nature était 

informelle, menant ainsi possible-

ment à l’absence de suivi formel », 

poursuit-on. LA PRESSE CANADIENNE

INCONDUITE SEXUELLE

Le mystère 
demeure sur 
le traitement 
de la plainte 
au PLQ

Après avoir suggéré d’installer une 
clôture, Lisée nuance son propos

JEAN-FRÉDÉRIC MOREAU
jfmoreau@lesoleil.com

Le chef du Parti québécois (PQ) 
Jean-François Lisée a suggéré 
mercredi l’installation d’une clô-
ture afin de fermer le chemin 
Roxham, qui est emprunté par 
plusieurs migrants irréguliers. Il 
a par la suite nuancé son propos, 
rappelant l’importance que le Ca-
nada suspende d’abord l’entente 
sur les tiers pays sûrs. 

« Il faut faire en sorte d’abord que les 

gens aient accès à d’autres points 

d’entrée. Si 91 % des entrées irrégu-

lières ont été faites au Québec, c’est 

parce qu’on a le chemin irrégulier le 

plus connu au monde. [...] Une fois 

qu’on a décidé qu’on leur donne 

une autre voie [celle de passer par 

les postes-frontière], avec le gou-

vernement fédéral, on dit que ce 

chemin-là, qui a été construit, qui 

est maintenant élargi, où il y a des 

cabanes autour, on met une clôture, 

c’est tout », a d’abord dit M. Lisée 

aux journalistes. 

Il souhaitait montrer que la mise 

en place d’une clôture est donc 

conditionnelle à la suspension de 

l’entente sur les tiers pays sûrs, a 

laissé entendre le chef péquiste.

Appelé à commenter la décla-

ration du chef du PQ, le ministre 

de l’Immigration, David Heur-

tel, a jugé « simpliste » la solution 

proposée par Jean-François Lisée. 

« Le véritable enjeu, c’est le délai de 

traitement des demandes d’asile, 

qui devrait se faire en quelques 

semaines », a-t-il indiqué. 

Après la réunion de son caucus, 

M. Lisée a voulu nuancer son pro-

pos et rappeler que le gouvernement 

fédéral doit avant tout suspendre 

l’entente qui lie le Canada aux États-

Unis. « Une fois que ce sera fait et 

une fois que les demandeurs d’asile 

sauront qu’ils peuvent aller ailleurs, 

qu’est-ce qu’on va faire au chemin 

Roxham pour leur indiquer que ce 

n’est plus ici qu’il faut passer ? Est-ce 

qu’il faut mettre un panneau ? Une 

haie de cèdres ? Un policier ? Peu 

importe », a soutenu M. Lisée. 

Il avait fait cette déclaration après 

que son parti, au Salon bleu, ait 

déposé une motion voulant la fer-

meture du chemin Roxham. Celle-ci 

aura été finalement battue par toutes 

les autres formations politiques. 

PLAN B 
L’accueil des demandeurs d’asile 

au Québec, dont le nombre risque 

d’augmenter au courant des pro-

chains mois, a été l’objet de plu-

sieurs questions de la part des 

partis d’opposition à l’occasion de 

l’étude des crédits du ministère de 

l’Immigration, en après-midi. 

Le PQ a une fois de plus exprimé 

sa crainte que le gouvernement 

fédéral jette sur Québec toute la 

responsabilité d’accueillir et d’hé-

berger les demandeurs d’asile. 

« C’est quoi le plan B ? » a question-

né la porte-parole du PQ, Catherine 

Fournier, advenant la situation où le 

nombre limite de places d’accueil 

fixé par Québec est atteint. 

« Ça va être au fédéral de trouver 

un plan B. Ça va être au fédéral de 

trouver des solutions au-delà de 

nos 1850 places d’hébergement 

temporaire », a répondu le ministre 

David Heurtel. « Ce n’est pas au 

gouvernement du Québec à faire 

le travail du gouvernement fédé-

ral » en ce qui a trait à l’héberge-

ment d’urgence des demandeurs 

d’asile, a-t-il réitéré. 

Ce dernier a également souligné 

le changement d’attitude du gou-

vernement fédéral, qui a reconnu 

que le Québec avait fait sa part 

pour accueillir le nombre élevé de 

migrants à l’été 2017.

Pour le ministre, Ottawa a fait un 

pas vers l’avant en proposant la 

prise en charge directe des deman-

deurs d’asile par un système de 

triage selon leur destination, ainsi 

qu’en accélérant l’octroi de permis 

de travail. 

Depuis le mois de janvier, le 

Québec a accueilli un total de 

7188 demandeurs d’asile, dont 

6797 sont entrés au pays de façon 

irrégulière, notamment par le 

chemin Roxham. L’an dernier, 

environ un demandeur d’asile 

sur quatre a franchi la frontière 

illégalement. 

Lisée voulait fermer 
le chemin Roxham

Plusieurs migrants traversent la frontière canadienne illégalement sur le chemin Roxham en Montérégie. — PHOTOTHÈQUE LE SOLEIL

politique
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La Presse canadienne

Le chef du Nouveau Parti démo-

cratique (NPD), Jagmeet Singh, 

accuse le gouvernement libé-

ral d’avoir truqué l’évaluation 

environnementale du projet 

d’expansion de l’oléoduc Trans 

Mountain et lui demande de 

prouver le contraire en rendant 

publique toute la documentation 

pertinente.

« Il semble que le processus de 

Kinder Morgan a été arrangé pour 

faire plaisir à une entreprise du 

Texas », a affirmé M. Singh.

U n e  e n q u ê t e  d u  Na t i o n a l 
Observer  a révélé récemment 

q u ’ une haute  fonct ionnaire 

aurait demandé à des collègues 

de trouver une base juridique 

pour permettre au gouvernement 

d’approuver le projet avant que le 

processus d’évaluation soit com-

plété. Erin O’Gorman aurait tenu 

ces propos lors d’une réunion 

tenue en octobre 2016, soit un 

mois avant que le cabinet donne 

son aval.

« Pendant le temps que le gou-

vernement a mis en oeuvre un 

processus pour consulter les Pre-

mières Nations, il semble qu’une 

fonctionnaire avait déjà décidé 

du résultat », a expliqué le chef 

néo-démocrate.

PLUSIEURS DEMANDES

Jagmeet Singh et son chef par-

lem enta i re,  Guy Ca ro n ,  ont 

fait parvenir une lettre au pre-

mier ministre Justin Trudeau lui 

demandant de rendre publique 

toute la documentation entourant 

l’approbation de l’oléoduc Trans 

Mountain entre le 1er janvier 2016 

et 1er décembre 2016, incluant la 

période couverte par la confiden-

tialité du Cabinet, pour rétablir la 

confiance du public.

Ils accusent le gouvernement 

d’avoir approuvé l’expansion de 

l’oléoduc par calcul politique et 

sous l’influence du lobbying de 

Kinder Morgan. Ils comptent 

également soumettre une motion 

jeudi pour que Mme O’Gorman 

témoigne en comité parlemen-

taire pour connaître les directives 

données par ses supérieurs.

Talonné par le NPD lors de la 

période des questions, le pre-

mier ministre Justin Trudeau a 

évité de dire s’il allait dévoiler les 

documents.

« On sait tous que le processus 

qu’avait mis en place Stephen 

Harper ne fonctionnait pas, a-t-il 

répondu. C’est pour ça que nous 

avons ajouté des étapes au pro-

cessus pour s’assurer (sic) que les 

consultations avec les peuples 

autochtones, que l’étude rigou-

reuse de ce projet soient faits 

comme il faut. »

Kinder Morgan a annoncé plus 

tôt ce mois-ci qu’elle suspendait 

toute activité et investissement 

non essentiels entourant son 

projet au coeur d’une querelle 

entre la Colombie-Britannique et 

l’Alberta. L’expansion de l’oléoduc 

permettrait à l’entreprise de tripler 

la quantité de pétrole des sables 

bitumineux albertain acheminée 

au port de Burnaby en Colombie-

Britannique pour l’exportation.

EXPANSION DE L’OLÉODUC TRANS MOUNTAIN

Le NPD accuse le gouvernement d'avoir truqué l'évaluation

5291172

Les véhicules illustrés peuvent être dotés d’équipements offerts en option. Les concessionnaires peuvent vendre ou louer à prix moindre. Ces offres s’adressent à des particuliers admissibles uniquement, sur approbation du
crédit par Crédit Ford. Pour obtenir tous les détails, consultez votre concessionnaire Ford, ou appelez le Centre des relations avec la clientèle Ford au 1 800 565-3673. Pour les commandes à l’usine, un client admissible peut se
prévaloir des primes/offres promotionnelles de Ford en vigueur soit au moment de la commande à l’usine, soit au moment de la livraison, mais non des deux.

* Du 20 au 29 avril 2018, recevez [7 000 $ / 7 500 $ / 9 000 $ / 9 500 $ / 10 500 $ / 11 500 $] en valeur totale à l’achat ou à la location d’une version neuve du F-150 2018 parmi les suivantes : [XL 4x2 à cabine simple] (moteur à es-
sence) / [Lariat à cabine double ou SuperCrew, King Ranch, Platinum, Limited] (moteur diesel) / [XLT 4x4 SuperCrew, à cabine simple (à l’exception de la version XL 4x2) ou XL à cabine double ou SuperCrew, XLT (à l’exception du
SuperCrew avec ensemble 300A)] (moteur à essence) / [Lariat à cabine double ou SuperCrew (à l’exception des ensembles 501A et 502A)] (moteur à essence) / [Lariat à cabine double ou SuperCrew avec ensemble 501A et moteur
de 2,7 L] / [Lariat à cabine double ou SuperCrew avec ensemble 502A et moteur 2,7 L] (chacune étant un « véhicule admissible »). La valeur totale comprend [5 500 $ / 6 000 $ / 7 500 $ / 8 000 $ / 9 000 $ / 10 000 $] d’allocation à la
livraison et 1 500 $ en accessoires pour camions offerts sans frais supplémentaires. L’offre d’accessoires sans frais supplémentaires est assujettie à la disponibilité du véhicule et des accessoires, et ne comprend pas les accessoires et les options installées
en usine (« Accessoires »). L’offre d’accessoires ne peut être échangée contre de l’argent comptant et ne peut être appliquée qu’aux accessoires Ford admissibles. Toute portion de l’offre non utilisée sera perdue. Le client admissible doit payer la différence
si le total des accessoires choisis excède 1 500 $ CAN. Une seule offre d’accessoires offerts sans frais supplémentaires peut être appliquée à l’achat ou à la location d’un véhicule admissible. Les rabais à la livraison ne peuvent être combinés aux incitatifs
clients relatifs aux parcs automobiles. Une commande à l’usine peut être nécessaire.

^ La Série F est la gamme de camions la plus vendue au pays depuis 52 ans selon les statistiques de vente établies par l’Association canadienne des constructeurs de véhicules jusqu’à la �n de l’année 2017.

© 2018 Sirius Canada Inc. « SiriusXM », le logo SiriusXM, de même que les noms et logos des stations sont des marques de commerce de SiriusXM Radio Inc. utilisées en vertu d’une licence.

© 2018 Ford du Canada Limitée. Tous droits réservés.

De série pour la plupart
des véhicules Ford

avec abonnement de
6 mois prépayés.

^

F-150 2018

DU 20 AU 29 AVRIL SEULEMENT

L’ É V È N EM EN T

CAMION
DUR DE DUR

TROUVEZ-LE. ÉQUIPEZ-LE. CONDUISEZ-LE. VISITEZ TROUVEZVOTREFORD.CA OU LE DÉTAILLANT LE PLUS PRÈS.

*
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ISABELLE MATHIEU

imathieu@lesoleil.com

Alexandre Bissonnette capable 
d’empathie? On peut en douter 
après avoir entendu une déclara-
tion récente faite par le meurtrier, 
qui se désolait de la survie mira-
culeuse d’Aymen Derbali, devenu 
paraplégique après avoir reçu sept 
balles à la Grande Mosquée.

A u  d é b u t  d e  f é v r i e r  2 0 1 8 , 

Alexandre Bissonnette regardait 

un reportage traitant d’Aymen 

Derbali et de la campagne de 

financement organisée pour le 

père de famille.

« L’esti, je ne peux pas croire 

qu’après sept balles, il ne soit 

pas mort ! » aurait lancé Bisson-

nette à un codétenu de l’Établis-

sement de détention de Québec. 

Le meurtrier aurait ensuite mani-

festé sa colère à l’idée que le sur-

vivant de la tuerie allait avoir 

une maison adaptée à son lourd 

handicap. « Moi, mes parents 

n’auront rien ! » aurait ajouté Bis-

sonnette. La police a été mise au 

courant de cette déclaration à la 

fin février. Le codétenu n’a pas 

témoigné et la déclaration n’a pas 

été déposée en preuve, mais évo-

quée mercredi par la Couronne.

Questionné e par  le  pro cu -

reur de la Couronne Me Fran-

çois Godin, la psychiatre de la 

défense Marie-Frédérique Allard 

a indiqué que cette déclaration 

montrait à quel point l’empathie 

manifestée par Bissonnette pou-

vait être « fluctuante ».

Devant une objection de la 

défense, le juge François Huot 

a décidé de ne pas retenir cette 

déclaration de Bissonnette ni la 

réponse de la psychiatre.

Dans son rapport, la Dre Allard 

rapporte qu’Alexandre Bisson-

nette lui a dit que ses victimes 

étaient des gens comme tout le 

monde et qu’il était affecté par les 

dommages qu’il leur avait causés.

JUGE SCEPTIQUE

Le juge François Huot, de la 

Cour supérieure, s’est montré 

sceptique face à l’empathie du 

tueur, qui a plaidé coupable à 

six meurtres et six tentatives de 

meurtre. « J’ai entendu des témoi-

gnages des proches de victimes 

qui étaient à glacer le sang, a 

souligné le juge. Je vous dirais 

qu’en écoutant ces témoignages, 

d’après mes observations, M. Bis-

sonnette demeurait d’une impas-

sibilité pratiquement totale alors 

qu’à peu près tout le monde dans 

la salle d’audience était ému. J’ai 

de la difficulté à voir une progres-

sion de l’empathie. »

Alexandre Bissonnette a souvent 

pleuré en salle de cour lorsqu’il 

était question de la peine infligée 

à ses parents. On l’a vu en larmes 

seulement durant le témoignage 

de la fille de l’épicier Azzeddine 

Soufiane.

La psychiatre convient que les 

progrès du meurtrier ne sont pas 

énormes. « Mais si on mise sur un 

potentiel de 25 ans [la période 

minimale d’incarcération], je 

pense qu’il est capable de s’ouvrir 

sur autre chose », affirme-t-elle.

La défense a terminé sa preuve 

sur la peine en déposant une 

analyse du contenu de l’ordina-

teur d’Alexandre Bissonnette qui 

démontre que le jeune homme 

consultait une foule de pages 

Web, outre celles sur les armes, 

l’islam et les tueurs de masse, 

ciblées dans la preuve de la 

Couronne.

Dans les jours avant la tuerie, 

Bissonnette a notamment fait des 

recherches sur un club de soccer 

du Portugal, des groupes d’aide 

contre l’alcoolisme, les voyages, 

des recettes culinaires. Il écou-

tait souvent de la musique, des 

vidéos de Star Wars et de l’émis-

sion Family Guy.

La défense a aussi déposé un 

texte poétique écrit par Alexandre 

Bissonnette et traitant de la mort.

Les avocats d’Alexandre Bisson-

nette tentent de convaincre le 

juge Huot d’imposer la période 

minimale de 25 ans d’inadmissi-

bilité à une libération condition-

nelle. En vertu de la disposition 

législative sur les peines consé-

cutives, la Cour pourrait impo-

ser une période d’inadmissibilité 

allant jusqu’à 150 ans.

Le psychiatre de la Couronne, 

Dr Gilles Chamberland, devait 

rencontrer Bissonnette en après-

midi mercredi. Il livrera ses obser-

vations jeudi.

Des railleries pour Derbali

Au début de février 2018, Alexandre Bissonnette regardait un reportage traitant d’Aymen Derbali et de la campagne 
de financement organisée pour le père de famille. Le meurtrier aurait ensuite manifesté sa colère à l’idée que le survi-
vant de la tuerie allait avoir une maison adaptée à son lourd handicap. — PHOTOTHÈQUE LE SOLEIL

5288492

Un cAHIER SPécIAL
à nE PAS mAnQUER

DEMAIN DAnS
MAGASINEZ
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Publi-information

La tribune des élèves
de l’École secondaire
duVerbe Divin

Joindre l’utile à l’agréable est quelque chose qui est toujours apprécié dans la société et c’est
souvent de cette façon que plusieurs tâches d’évaluation nous sont présentées à l’École secondaire du
Verbe Divin.
Joindre la théorie à la pratique pour des élèves de trois niveaux différents, voici le défi qu’a réussi à

relever avec brio notre enseignant d’arts dramatique sadoré, M. François (Laramée) en nous amenant
récemment au Cégep de St-Hyacinthe afin que nous puissions assister à la pièce Le Chapitre mafieux.

Servant également pour l’évaluation des étudiants de niveau collégial faisant partie du programme
arts, lettres et communications, plusieurs en ont également profité pour tenter de se faire connaître dumilieu artistique grâce à la rencontre
avec plusieurs bonzes de l’industrie qui étaient présents pour la circonstance.

Ces élèves avaient la tâche de représenter, en équipe de deux, une pièce choisie par eux d’une durée d’aumoins 7minutes en y imaginant
la mise en scène.

Le concept de cette pièce était merveilleux. En fait, elle représentait un professeur qui regardait les pièces de théâtre de ses élèves en
répétition chacun leur tour et c’est exactement ce que nous aurons à faire d’ici la fin de l’année, car nous devrons répéter à notre tour cette
expérience.

Inutile de vous mentionner qu’étant nous-mêmes inscrites au sein de l’option arts dramatiques, nous avons trouvé cette expérience
fantastique et avons toutes deux très hâte de nous y frotter.

Chaque année de nombreux citoyens, venant de partout à travers lemonde, participent au plus
grand festival de danse et de théâtre en Amérique: le Festival Trans-Amérique, qui se déroulera du
23 mai au 7 juin prochains à Montréal.

Ayant été reconnu longtemps seulement pour ses spectacles de théâtre, le festival a ajouté une
corde à son arc, en présentant depuis 2007 des spectacles de danse.

Non seulement ce séjour a pour objectif de nous faire vivre une expérience, mais c’est
également une belle occasion de nous faire connaître.
Voilà les raisons pour lesquelles le Verbe Divin n’a aucunement hésité avant de poser sa

candidature en tant qu’école participante, puisque seulement une poignée d’établissements y
participeront. Quelle chance!

Durant leur séjour, les élèves assisteront à deux pièces de théâtre, deux spectacles de danse et
une exposition touchante sur les Autochtones. Pendant la semaine, les élèves auront la chance

d’être logés dans les prestigieuses résidences EVO.
Aussi, il y aura sur place deux médiatrices qui accompagneront, par petits groupes, les élèves inscrits à cette activité enrichissante.

Ateliers théâtraux, cours de danse avec des professionnels, activités d’enrichissement visuel telles que des expositions et même des
rencontres avec des artistes seront à leur agenda durant le festival.

Suite à une préparation de plusieurs mois, un groupe de
28 personnes composé de 26 élèves ainsi que deux enseignants
du Verbe Divin, M. Jeremy Viens et Mme Marie-Claude Hade,
ont eu l’opportunité de participer à un voyage interculturel à
dimension humanitaire en Équateur, soit lors de la semaine de
relâche, du 28 février au 9 mars derniers.

Dès le départ, une certaine fébrilité se faisait ressentir dans le
groupe. C’est après plusieurs heures de transport et une courte nuit de sommeil que nous, visiteurs,
avons eu la chance de visiter des marchés à Quito, capitale équatorienne, avant de nous rendre dans
la communauté de Rio Muchacho où nous avons séjourné pendant sept jours.

Mme Nicola et M. Dario, des gens très sympathiques, nous ont accueillis sur leur ferme, située en
pleine jungle. Loger dans la nature pendant une semaine n’a pas toujours été facile, mais si cela l’avait
été, il n’y aurait pas eu de défis au voyage.

Dans cette jungle équatorienne, nous avons dû adopter un mode de vie basé sur la simplicité. La
région dans laquelle nous nous trouvions était très chaude et comportait une grande biodiversité.

Au cours de ce voyage, nous sommes convaincus que l’aide que nous avons apportée aux
habitants de la communauté va être très profitable à long terme, que ce soit par la plantation de
bambou ou par la conception d’un terrain de jeu.

Pour effectuer les travaux, le groupe était divisé en petites équipes et chaque jour, chacune
accomplissait un travail varié. De plus, à tous les matins, une équipe différente devait se lever plus tôt
afin de nourrir les animaux et nettoyer leurs enclos. Ils ont également fabriqué des souvenirs à l’aide
de végétaux.

Cette grande famille du Verbe Divin aura encore vécu une expérience des plus enrichissantes.

Par Juliette Labbé
et Emmanuèle Lachance

Par Arianne Barrette

et Mirela Kozic

Par Charlotte Audet

et Ariane Hébert

LE CHAPITREMAFIEUX :

bonne idée pour notre
dernière en arts dramatiques

Le Festival Trans-Amérique :NOUS Y SERONS !

LE VOYAGEhumanitaireENÉquateur : WOW !

5242185
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RENÉ-CHARLES QUIRION
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Trois « chas-
seurs de pédophiles » devront 
effectuer des travaux commu-
nautaires pour payer leur dette 
envers la société.

Mercredi, William Drapeau, Bruce 

Foley et une jeune femme de 21 

ans ont reconnu des accusations 

de harcèlement criminel sur deux 

individus abordés sur Internet au 

palais de justice de Sherbrooke.

La procureure aux poursuites cri-

minelles Me Joanny Saint-Pierre a 

expliqué que ces gestes sont sur-

venus alors que ces individus se 

présentaient comme des « pedo-

phile hunters ». Ils avaient créé une 

page Facebook pour afficher leurs 

convictions.

Après avoir créé un profil de 

jeune fille mineure, ils ont abor-

dé des hommes sur les réseaux 

s o c i a u x  a f i n  d e  t ra q u e r  l e s 

pédophiles. 

Ils fixaient des rendez-vous 

avec ces hommes avant de les 

confronter.

« Ils ont eu un comportement 

qui a fait craindre aux victimes 

pour leur sécurité. Ils filmaient 

les individus, les véhicules, les 

cartes d’identité et menaçaient 

de publier et de faire perdre leur 

emploi à ces personnes. Le véhi-

cule de l’un d’entre d’eux a été 

endommagé avec des pochoirs », 

a expliqué Me Saint-Pierre. 

Des vidéos de ces gestes ont été 

saisis.

« On peut voir l’agressivité sur 

la vidéo. Ce qui est aussi risqué, 

c’est de se mettre à produire de la 

pornographie juvénile à l’écrit », 

indique Me Saint-Piere.

SENTENCES DIVERSES
D r a p e a u  e t  Fo l e y  o n t  é t é 

condamnés à des sentences sus-

pendues par la juge Hélène Fabi 

de la Cour du Québec.

Les deux jeunes hommes, qui 

n’avaient aucun antécédent judi-

ciaire, se retrouvent maintenant 

avec un casier judiciaire pour avoir 

défendu leurs convictions d’une 

façon qui n’était pas la meilleure. 

Une exception a été faite pour la 

jeune femme dans cette affaire qui 

a reçu une absolution condition-

nelle étant donné qu’elle fait des 

études.

La jeune femme devra effec-

tuer 100 heures de travaux com-

munautaires, Foley 150 heures, 

alors que William Drapeau devra 

effectuer 240 heures de services 

communautaires.

Drapeau, militant contre la vente 

de fourrure animale, a aussi fait 

un appel inquiétant à ce sujet à la 

boutique que possèdent la mai-

resse de Magog Vicki-May Hamm 

et sa fille. 

« Mon client reconnaît ne pas 

avoir pris les bons moyens. La 

plaignante peut être rassurée 

qu’elle n’ait rien à craindre de 

mon client qui n’est pas violent. 

Les plaignants des autres dossiers 

n’ont rien à craindre non plus », 

a expliqué l’avocat de la défense 

Me  Patrick Fréchette. 

Drapeau a aussi reconnu la pos-

session de près de trois kilos de 

cannabis saisi lors de la perquisi-

tion réalisée chez lui.

Des traqueurs de 
pédophiles condamnés

William Drapeau et Bruce Foley ont été condamnés à des sentences suspendues où ils devront faire des travaux com-
munautaires. — PHOTO LA TRIBUNE

5286835

5270443

5269542

5296768

Plus qu’un conseiller...
...un ami depuis 25 ans
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Courtier

immobilier

RE/MAX
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ESTIMATION GRATUITE
CELL.: 450 775-9940 BUR.: 450 378-4120

DEP opération d’équipements de production

Pour la fabrication des produits du bois

Enseignement individualisé et pratique

www.crif.csvdc.qc.ca

C’est le temps de s’inscrire!

66, rue Court,bureau 214,Granby
4 5 0 9 9 1 - 4 1 1 7

www.CliniquePodiatriqueGranby.ca

Ongles incarnés?
Nous avons une solution permanente

et esthétique pour vous!

Le podiatre: le professionnel de confiance pour la santé des pieds

Couvert par la majorité des régimes d’assurances privés. Aucune référence médicale nécessaire.

Membres de l’Ordre des
podiatres du Québec

e.

Dre Kim
Desroches,
podiatre

des pieds

Dre Geneviève
Payette,
podiatre

177, rue Empire,
Granby, Qc J2G 2B3

450 956.5678
lamaisonblanchegranby.com

maisonblanchegranby

RESTAURANT

OUVERT
MERCREDI, JEUDI
ET VENDRED I
Dîner et souper à partir de 11h00

SAMEDI ET DIMANCHE
d è s 1 7 h 0 0AU CŒUR DE GRANBY

RESTAURANT | BAR | CABARET

SALADES |BURGERS

GRILLADES
PIZZAS |POISSONS

D Î N E R
METSVÉGÉTARIENS



laVoixdel’Est  JEUDI 26 AVRIL 2018 ACTUALITÉS   17

TORONTO

Brève comparution 
de Bruce McArthur
Bruce McArthur, le présumé tueur 
en série de Toronto, a brièvement 
comparu par visioconférence, mer-
credi, et les parties se retrouveront 
dans un mois. Le paysagiste de 66 
ans est accusé des meurtres au 
premier degré de huit hommes, la 
plupart liés au village gai de la mé-
tropole canadienne. Le procureur 
de la Couronne Michael Cantlon a 
informé le tribunal, mercredi, qu’il 
remettrait de nouveaux éléments 
de preuve à la défense avant la pro-
chaine audience, le 23 mai. La po-
lice a retrouvé les restes humains 
d’au moins sept personnes dans 
des bacs à fleurs sur une propriété 
où l’accusé avait effectué des tra-
vaux d’aménagement. Les enquê-
teurs poursuivent leurs fouilles et 
revoient tous les dossiers non ré-
solus de meurtres et de dispari-
tions. LA PRESSE CANADIENNE

EN BREF

QUÉBEC — Audrey Gagnon, la 

mère de la petite Rosalie retrouvée 

morte la semaine dernière, devait 

subir son enquête pour remise en 

liberté mercredi matin, mais son 

dossier a été reporté à vendredi, 

au palais de justice de Québec. 

L’enquête policière n’est pas encore 

terminée, a déclaré la procureure de 

la Couronne, Mélanie Dufour, pour 

expliquer ce report. 

Aucune nouvelle accusation n’a 

été déposée contre la jeune femme, 

qui fait actuellement face à des chefs 

d’entrave à un agent de la paix dans 

l’exercice de ses fonctions et d’incen-

die criminel. Bref, dans cette affaire, 

personne n’a encore été accusé de 

meurtre. 

La mère de 23 ans est toutefois la 

seule suspecte, selon le Service de 

police de la Ville de Québec (SPVQ). 

Audrey Gagnon n’était pas pré-

sente au palais de justice mercredi 

matin. Elle a été arrêtée à la suite de 

la découverte du corps de la fillette 

de deux ans, tuée à l’aide d’une arme 

blanche. Elle demeure détenue en 

attendant la suite des procédures. 

Rosalie a été poignardée à plu-

sieurs reprises et retrouvée sans vie 

dans un bac à ordures à proximité 

d’une résidence unifamiliale de l’ar-

rondissement Charlesbourg. 

Il reviendra au bureau du Directeur 

des poursuites criminelles et pénales 

(DPCP) de décider si elle doit faire 

face à de nouvelles accusations.

La ministre déléguée à la Protec-

tion de la jeunesse, Lucie Charlebois, 

a demandé à la Commission des 

droits de la personne et des droits 

de la jeunesse (CDPDJ) d’ouvrir une 

enquête sur le meurtre de la petite 

Rosalie Gagnon.

Elle a dit vouloir déterminer 

« si les services ont été offerts 

correctement dans le réseau de la 

santé et des services sociaux ».

DOSSIER D’AUDREY GAGNON 

L’enquête pour remise en liberté est repoussée à vendredi

5300559
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La Presse canadienne

TORONTO — Des informations 

commencent à être confirmées par 

des proches sur l’identité des vic-

times de l’attaque à la camionnette 

bélier à Toronto lundi, même si le 

coroner en chef de l’Ontario préve-

nait mardi que l’identité des dix per-

sonnes tuées ne serait pas connue 

avant quelques jours.

Ainsi, la communauté sri-lan-

kaise de Toronto déplore la mort de 

Renuka Amarasingha, mère mono-

parentale d’un garçon de sept ans. 

Un moine bouddhiste du centre 

de méditation qu’elle fréquentait 

à Toronto a raconté mercredi que 

Mme Amarasingha apportait chaque 

semaine des biscuits aux élèves de 

l’école du dimanche.

Le moine Ahangama Rathanasiri 

indique que la communauté, déjà 

ébranlée dans ses certitudes sur la 

sécurité à Toronto, se mobilise par 

ailleurs pour soutenir le garçon, 

qui n’a maintenant plus de famille 

au Canada. Le Conseil scolaire de 

Toronto a confirmé que Mme Ama-

rasingha avait été employée dans 

différentes écoles depuis 2015.

Munir Alnajjar, un septuagénaire 

de la Jordanie, était en visite chez 

des membres de sa famille à Toronto 

lorsqu’il a été tué par la camionnette 

bélier, lundi. Selon Harry Malawi, un 

ami de la famille, M. Alnajjar et sa 

femme étaient au pays depuis envi-

ron deux semaines.

Le Collège Seneca a de son côté 

confirmé qu’une des victimes fré-

quentait l’établissement, sans don-

ner plus de détails.

Par ailleurs, deux ressortissants 

sud-coréens sont parmi les 10 per-

sonnes tuées dans l’attaque, selon 

l’agence de presse Yonhap. Un autre 

Sud-Coréen aurait été grièvement 

blessé. L’agence s’appuie sur les infor-

mations du ministère sud-coréen des 

Affaires étrangères, qui n’a pas iden-

tifié les victimes.

Le conseiller municipal de Toron-

to Cesar Palacio avait dévoilé mardi 

l’identité d’une autre victime, lors 

d’une séance du conseil à l’hôtel de 

ville. Il s’agit d’Anne Marie D’Amico, 

une employée d’Invesco Canada et 

une bénévole de longue date de Ten-

nis Canada. L’entreprise américaine 

d’investissement a des bureaux près 

du lieu de la tragédie.

Le petit-fils de Dorothy Sewell a par 

ailleurs annoncé que sa grand-mère 

de 80 ans avait été tuée dans l’attaque 

de lundi.

Elwood Delaney, qui vit en Colom-

bie-Britannique, a décrit sa grand-

mère comme une maniaque de 

sports, qui « aimait presque autant les 

Blue Jays et les Leafs que sa propre 

famille ».

« On ne pouvait rêver d’une meil-

leure grand-maman », a-t-il écrit sur 

Facebook.

Mercredi, une femme de Toronto a 

affirmé que sa voisine de longue date 

faisait aussi partie des personnes 

tuées dans l’attaque à la camionnette.

Mary Hunt a déclaré qu’un proche 

de Betty Forsyth l’avait appelée pour 

lui annoncer la mort de sa voisine.

Betty Forsyth, qui était nonagé-

naire, était une femme enjouée qui 

aimait nourrir les oiseaux et les écu-

reuils lors de ses promenades quo-

tidiennes dans son quartier, selon 

Mme Hunt.

UNE GRANDE PRUDENCE

Le coroner Dirk Huyer avait expli-

qué mardi que le nombre de victimes 

et la nature de la tragédie empêchent 

une identification rapide. Le bureau 

du coroner fait aussi preuve d’une 

grande prudence pour éviter toute 

confusion. Le carnage de lundi s’est 

« produit dans un secteur piétonnier 

très achalandé et sur une distance 

importante », a expliqué le docteur 

Huyer.

Il a ajouté que les victimes sont 

habituellement identifiées grâce 

aux documents d’identité qu’elles 

ont sur elles, ce qui permet ensuite 

de joindre leurs proches. L’iden-

tité pourra alors être confirmée en 

comparant les fiches dentaires, en 

étudiant les empreintes digitales ou 

encore en analysant le profil géné-

tique. Une identification visuelle 

n’est pas suffisante, a précisé le doc-

teur Huyer, puisque les victimes 

peuvent être méconnaissables après 

la mort, surtout si elles ont été griè-

vement blessées.

Plusieurs campagnes de sociofi-

nancement ont été lancées sur la 

plateforme GoFundMe pour aider 

les personnes touchées par l’attaque 

à Toronto. La principale campagne, 

intitulée « Toronto Van Incident Vic-

tims Funds », avait récolté près de 

150 000 $ mercredi après-midi.

ATTAQUE À LA CAMIONNETTE BÉLIER À TORONTO

Des informations confirmées sur l'identité de victimes

Anne Marie D’Amico figurerait parmi les victimes. — PHOTO TIRÉE DE FACEBOOK

La communauté sri-lankaise de Toronto déplore la mort de Renuka Amarasin-
gha, mère monoparentale d’un garçon de sept ans. — TIRÉE DE LA PLATEFORME 
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Agence France-Presse

TÉHÉRAN — L’Iran et la Russie ont 
catégoriquement rejeté mercredi 
tout nouvel accord sur le nucléaire 
iranien, fustigeant le projet des pré-
sidents américain Donald Trump 
et français Emmanuel Macron de 
travailler ensemble sur un nouveau 
texte.

« L’Iran ne devra jamais possé-

der l’arme nucléaire », a de nou-

veau martelé le président français 

Emmanuel Macron devant le 

Congrès américain, alors que Téhé-

ran a toujours nié vouloir fabriquer 

une telle arme.

Outre l’opposition de Téhéran et 

Moscou, Berlin, Londres et l’Union 

européenne se sont montrées 

réservées, redisant leur attache-

ment à l’accord de 2015 qui prévoit 

une levée progressive des sanc-

tions contre l’Iran en échange de 

la garantie que ce pays ne se dotera 

pas de l’arme atomique.

Fruit d’âpres négociations entre 

Téhéran et le groupe 5+1 (Alle-

magne, Chine, États-Unis, France, 

Royaume-Uni et Russie), l’accord 

de Vienne est qualifié de « ridicule » 

par Donald Trump qui menace de 

dénoncer dès le 12 mai ce texte 

signé par son prédécesseur Barack 

Obama.

Le président américain et son 

homologue français sont toutefois 

restés évasifs sur les contours et la 

portée des nouvelles négociations 

qu’ils appellent de leurs vœux.

« Ensemble, avec un chef d’un 

pays européen, ils disent : “Nous 

voulons décider pour un accord 

conclu à sept”. Pour quoi faire ? De 

quel droit ? », a rétorqué le président 

iranien Hassan Rohani.

M. Rohani s’en est pris à M. 

Trump : « Vous n’avez aucune 

expertise en polit ique ni  en 

matière de droit ou d’accords 

internationaux. Un commercial, 

un homme d’affaires, un bâtis-

seur de tours, comment pourrait-il 

émettre un jugement sur les affaires 

internationales ? »

« SANS ALTERNATIVE »

L’Agence internationale de l’éner-

gie atomique, qui mène des ins-

pections sur le terrain, a confirmé 

à plusieurs reprises que Téhéran 

remplissait « ses engagements » et 

qu’aucun manquement ne pou-

vait lui être reproché sur la mise en 

œuvre de l’accord.

Un vent de scepticisme est en 

outre venu de Bruxelles et de Berlin.

L’accord actuel « doit être pré-

servé », a réagi la cheffe de la 

diplomatie européenne, Federica 

Mogherini.

« Un nouvel accord nucléaire 

n’est pas sur la table », a affirmé le 

ministère des Affaires étrangères 

allemand.

Soulignant que Berlin parta-

geait « l’inquiétude » sur des sujets 

comme le programme balistique 

de l’Iran, il a estimé que M. Macron 

avait « parlé pour répondre à ces 

questions d’un besoin d’accords 

supplémentaires ».

« L’ACCORD FONCTIONNE »

Pour Londres, l’accord actuel 

« fonctionne et l’Iran a réduit de 

95 % son stock d’uranium enrichi ».

Le porte-parole de la première 

ministre Theresa May a indiqué 

que la Grande-Bretagne « travail-

lait avec ses alliés » pour répondre 

à « certains défis que pose l’Iran au 

Moyen-Orient, y compris sur les 

sujets pour lesquels le président 

Macron a proposé un nouvel 

accord ».

Aux États-Unis, M. Macron a sou-

ligné qu’il ne fallait pas déchirer 

« un accord pour aller vers nulle 

part », mais construire « un nouvel 

accord qui est plus large ».

Il a souligné sa volonté d’aborder 

avec M. Trump « tous les sujets de la 

région », dont la Syrie et les activités 

balistiques de Téhéran.

Venu à l’origine pour convaincre 

son homologue américain, M. 

Macron semble avoir infléchi sa 

position. Il avait souligné dimanche 

sur la chaîne Fox News que, hors de 

cet accord, « il n’y a pas de plan B ».

NUCLÉAIRE IRANIEN

Téhéran et Moscou disent 
non à Trump et Macron

« L’Iran ne devra jamais posséder l’arme nucléaire « , a de nouveau martelé le 
président français Emmanuel Macron devant le Congrès américain, alors que 
Téhéran a toujours nié vouloir fabriquer une telle arme. — PHOTO AGENCE 
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1 6 3

4 5 7
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8 6 5
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Placez un chiffre de
1 à 9 dans chaque case vide.
Chaque ligne, chaque colonne
et chaque boîte 3x3 délimitée
par un trait plus épais doivent
contenir tous les chiffres de
1 à 9. Chaque chiffre apparaît
donc une seule fois dans une
ligne, dans une colonne et
dans une boîte 3x3.

Niveau de difficulté :moyen
4429

Ce jeu est une réalisation de Ludipresse • Informationswww.les-mordus.com ou écrivez-nous à info@les-mordus.com

SUDOKU

Thème : Citation de
TadWilliams
Placez les lettres de
chaque colonne dans la case
appropriée de manière à
former une phrase complète.
Les mots sont séparés
par une case noire.

Solution du
dernier numéro :
Citation de Charles-Augustin
Sainte-Beuve : Il faut tou-
jours casser la glace qui se
forme autour du bateau.
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CITATION SECRÈTE par Isabelle Vadeboncoeur

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

SOLUTION du dernier numéro

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

HORIZONTALEMENT

1 Ils ont quatre pattes.

2 Se dit d’une étoffe d’une
seule couleur – Qui est
à toi – Continent qui
abrite plus d’un tiers de la
population du globe.

3 On le pique dans un
gigot – Absences de
bruit.

4 Exposé pour la vente
– Préposition qui marque
l’absence.

5 Après tu – Celle de
Robinson Crusoé était
déserte – Grande
étendue d’eau salée.

6 Sur la couverture d’un
livre – Terrain planté
d’arbres fruitiers.

7 Réduire en petits
fragments – Enlevé.

8 Groupement religieux
dirigé par un gourou
– Ne pas partir.

VERTICALEMENT

1 Vertus, aptitudes.
2 Où règne l’entente – Elle

sert à arrondir les ongles.
3 Membre assurant

le vol d’un oiseau
– Mouvement nerveux
involontaire.

4 Petit cube utilisé pour
divers jeux – Petit trait
horizontal dans un texte.

5 État de ce qui n’est pas
propre.

6 Qui rend service.
7 Se dit d’un teint peu

coloré – Il a le corps et
mou et n’a pas de pattes.

8 Maman.
9 Remuer d’une manière

rythmée.
10Il a une coquille et

avance très lentement.
11 Qui est à lui – C’est la

saison chaude.
12Débarrasser le linge

de l’eau dont il est
imprégné.

B A L L E R I N E O R E

I D E A L O C A N C A N

S O N O F A I T O A M E

E O T I E N O T A P E R

O F I N O G R E C S O V

P I L O T E E O T U B E

R E L U E O V E I L L E

O R E I L L E O F E E S

SOLUTIONDUDERNIERSUDOKU

MOTS CROISÉS

SOLUTIONDUDERNIER NUMÉRO
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

HORIZONTALEMENT

1. Célèbre cimetière parisien.

2. Projectile - Mettre en
contact avec un liquide.

3. Battre (quelqu’un) violem-
ment - Cache des dents.

4. Cuivre - Décapite - Copulatif.

5. Lentilles d’une variété four-
ragère - Compositeur russe
- Nom commun à la badiane.

6. Attachas - Ne sont pas
toutes bonnes à dire.

7. Amateur de course de tau-
reaux.

8. A des aiguilles - Chez nous -
Fournit des marchandises à.

9. Petit homme - Court -
Armée irlandaise.

10. Préposition - Que l’on doit -
Partie antérieure de la face
de certains animaux.

11. Confectionner en entrela-
çant des brins - Titre britan-
nique.

12. Phobie - Se dit d’une noix -
Exclamation.

VERTICALEMENT
1. Produit céramique.
2. Renversante.
3. S’enjambent facilement -
Capucin - Il a un petit lit.

4. A la forme d’une lettre -
Diviser.

5. A la fin d’une énumération -
Romains - Les Etats-Unis.

6. Certains y boivent - Pas à
toi.

7. Calcium - Possessif - Fiel du
boeuf et des poissons.

8. Partie du foie - Dissipe les
craintes de.

9. La pierre a le sien - Secours.
10. Dénombrés.
11. Enchâssée - Moyen de trans-
port.

12. Point de départ d’une chro-
nologie - Plus vers le sud
que vers l’est - Halo visible
aux seuls initiés.

26 avril 2018 No 5155

MOTS CROISÉS JUNIOR MOT MYSTÈRE
AGNEAU
AGNELET
AGOUTI
ALPAGA
ANON
ATELE

BALEINE

CABIAI
CARLIN
CERVIDE
CHACAL
CHEVAL
COATI
COB
COLLEY
CORNE

DAIM
DINGO
DOGUE

EDENTE
ELAND
EPAULARD

FAON
FENNEC

GAYAL
GNOU
GRISON
GRIZZLI

HASE
HYENE

ISARD
ISATIS

KOALA

LAIE
LAMA
LEROT
LIEVRE
LOIR
LOUP

LOUVE
LYCAON

ONCE
OTARIE
OVINE

PELAGE
PORC
RENARD
RENNE

SAIGA

SINGE
SLOUGHI
SOURICEAU

TAPIR
TARSIER

TAURE

UNAU

YAK

Solution du dernier numéro : SHÉRIF 26-04-2018
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Associated Press

SACRAMENTO — Les autorités 
californiennes croient avoir mis la 
main au collet d’un tueur et violeur 
en série ayant sévi dans les années 
1970 et 1980.

Le suspect est Joseph James DeAn-

gelo, un ex-policier âgé de 72 ans 

arrêté dans la région de Sacra-

mento dans la nuit de mercredi. 

D’après les autorités, l’homme 

aurait commis au moins 12 homi-

cides, 45 viols et une panoplie de 

vols à travers la Californie sur une 

période d’une dizaine d’années.

Le procureur du district de Ven-

tura, Greg Totten, a déclaré aux 

journalistes mercredi que l’homme 

avait été formellement accusé de 

deux meurtres au premier degré 

pour la mort d’un couple en 1980. 

Il a déclaré que la poursuite récla-

merait la peine de mort contre l’an-

cien policier.

Joseph James DeAngelo est égale-

ment soupçonné d’avoir tué Brian 

et Katie Maggiore en 1978, a préci-

sé M. Totten. D’autres accusations 

pourraient être portées plus tard.

Cet ex-policier a été renvoyé du 

Service de police d’Auburn en 

1979. Il est maintenant considéré 

comme le possible « tueur du Gol-

den State » ou encore le « East Area 

Rapist » (violeur du secteur est).

Des analyses d’ADN effectuées à 

partir d’échantillons prélevés lors 

de deux meurtres commis en 1978 

à Sacramento ont mené à l’arresta-

tion du suspect qui pourrait être lié 

à plus de 175 crimes.

Muni d’une arme à feu et mas-

qué, il terrorisait la population en 

entrant par effraction dans des 

résidences où se trouvaient des 

femmes seules ou des couples 

endormis.  Parfois,  i l  l igotait 

l’homme et empilait de la vais-

selle sur son dos. Il violait ensuite 

la femme tout en menaçant de 

tuer le couple si la pile de vaisselle 

s’écroulait.

L’agresseur quittait les lieux en 

emportant des souvenirs comme 

des pièces de monnaie ou des 

bijoux appartenant aux victimes 

âgées de 13 à 41 ans.

DES PREUVES D’ADN

La procureure du comté de Sacra-

mento, Anne Marie Schubert, a 

confirmé aux médias lors d’une 

conférence de presse mercredi 

qu’une preuve d’ADN avait aidé à 

résoudre ce dossier au cours des six 

derniers jours.

Elle a déclaré que « la réponse allait 

toujours venir de l’ADN » et que la 

concordance avait pu être établie 

dans les dossiers des meurtres de 

Brian et Katie Maggiore.

L’arrestation du suspect survient 

après de longs efforts déployés par 

les enquêteurs. Des dizaines de 

personnes ont investi des centaines 

d’heures afin de « rendre justice aux 

victimes et à leur famille », a ajouté 

la procureure.

Des enquêteurs du FBI et d’autres 

corps de police ont procédé à une 

perquisition dans une résidence du 

secteur de Citrus Heights au nord-

est de Sacramento, une propriété 

qui serait liée au suspect.

Joseph James DeAngelo a été 

renvoyé de la police pour avoir volé 

du répulsif à chien et un marteau 

dans une pharmacie, d’après des 

articles publiés dans les journaux 

de l’époque.

Une victime, Jane Carson-Sandler, 

agressée sexuellement en Califor-

nie en 1976 par un homme suspec-

té d’être le soi-disant « East Area 

Rapist », affirme avoir reçu un cour-

riel mercredi de la part d’un détec-

tive à la retraite. Ce dernier a travaillé 

sur l’enquête et lui a écrit pour lui 

confirmer qu’un suspect avait été 

identifié et qu’il avait été arrêté.

« Je suis submergée par la joie. 

C’est une montagne russe d’émo-

tions », a commenté Mme Carson-

Sandler en entrevue téléphonique 

avec l’Associated Press. « Ça fait du 

bien de pouvoir mettre un point 

final à cette histoire et de savoir qu’il 

est en prison », a-t-elle ajouté.

En 2016, les autorités califor-

niennes et le FBI ont relancé l’en-

quête en offrant une récompense 

de 50 000 $ US pour l’arrestation et 

la condamnation d’un suspect.

Un voisin du suspect arrêté, Kevin 

Tapia, âgé de 36 ans, a raconté un 

incident où son père et Joseph 

James DeAngelo se sont querellés. 

Il dit l’avoir souvent entendu blas-

phémer et se fâcher dans sa cour 

arrière.

« Personne ne croit habiter aux 

côtés d’un tueur en série, mais c’était 

un type étrange. Quand on y pense, 

je pourrais l’imaginer faire de telles 

choses, mais je ne l’aurais jamais 

soupçonné », a-t-il raconté.

CALIFORNIE

De policier à tueur en série ?

Joseph James DeAngelo, un ex-policier âgé de 72 ans, aurait commis au moins 
12 homicides, 45 viols et une panoplie de vols à travers la Californie sur une 
période d’une quinzaine d’années. — PHOTO AP/BUREAU DU SHÉRIFF DU COMTÉ DE 
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*Avant
Le vendredi avant Le Plus.

Petites annonces
«

classees@lavoixdelest.ca

PRENEZ NOTE QUE:
Nos annonceurs sont priés de vérifier la
première parution de leurs annonces.
Notre journal se rend responsable d’une
seule insertion erronée.
Toute erreur ou annulation dans les édi-
tions du MARDI au SAMEDI doit être souli-
gnée AVANT 16h pour être corrigée ou
annulée le lendemain.
Toute erreur ou annulation dans Le Plus ou
pour le SPÉCIAL TRIO MÉDIA doit être sou-
lignée avant le VENDREDI, 16 h pour être
corrigée ou annulée. 386139V

7686 Commercesetbâtisses
commercialesàvendre

Restaurant à Farnham, 70 places avec équi-
pement complet pour info: Luc Trudeau 514-
829-7001

7687 Terrains, terreset
fermesàvendre

SECTEUR LAC BOIVIN, terrains de 9,000
à 15,000 pi.ca. avec services.

Architecture contrôlée par la ville.
Benjamin Brunelle cell. : 450 522-1777

7737 Logementsà louer
Granby

3½ , 4½, 5½ juillet, près des services,
concierge sur place, 450-577-3701

3½, (495$) libre mai,
3½, (490$), poêle frigo inclus, libre juillet.
4½, (575$ - 590$), libre juillet
5½, (660$), libre juillet
Enquête de crédit. Tél. : 1-877-288-4899

4½- libre juillet, 3e étage, endroit paisible et
confortable, non-fum., pas d’animaux. 640$.

450 378-7263 ou le 450 531-4265

4½ pour juin ou juillet et 3½ semi-
meublé. Près du Rona, tranquille, réf.
exigées. 450 375-4872

4½ SECTEUR LAC BOIVIN 114 Wellington
insonorisation A1, tranquille, plancher neuf,
grand balcon, 660$, 1er juil. Enquête de
crédit, premier mois gratuit. 450 378-9020

GRANBY, 4½, 2e étage, refait à neuf,
2 stat., aucun inclus, pas d’animaux,

585$, 450-263-3227

7738 Logementsà louer
enrégion

À BROMONT en montagne, grand 5½ sur 2
étage,2 s/bain meublé, ch./écl., court et
moyen terme 450 539-2067

7783 Massothérapieet
soins thérapeutiques

Je vous offre un massage suédois pour le
plaisir, la relaxation ou le soulagement de la
douleur. Aussi combo masso/podo. Membre
F.Q.M. et podologue affiliée. Bienvenue !

Nathalie, 450 577-6035

7786 Services financierset
impôts

NOYÉ PAR DES DETTES qui vous empê-
chent de dormir. Nous avons des solutions
pour vous aider. La consultation est gratuite.

MNP syndic de faillites, GRANBY

450-361-559
Siège social: Montréal

7819 Messagespersonnels

1A AUX MASSAGES ET PLAISIR
Belle femme, forte poitrine, privé

reçoit - déplace. Granby. 579 361-0456

7851 Automobiles 7851 Automobiles

Achetons véhicules

VENTE DE PIÈCES

NEUVES et USAGÉES

232, route 139 (ch. Roxton), Granby 450 777-3113

Nous payons
les taxes!*

*Certaines conditions s’appliquent.

Lundi au vendredi : de 8 h à 17 h

7819 Messagespersonnels

BON massage de détente antistress et plus
pour hommes fait par homme, huile chaude,

propre et discret. 450 994-4837

Massage de détente
5 jours / sem. Cowansville 450-578-5467

Pour massage et détente
Ouvert tous les jours
Isabelle 450 994-0824

7834 Offresd'emploi

BAR BILLARD Bromont, serveur (euse), de-
mandé, Mélanie, 450-405-2216, Bar Billard
Cowansville, serveur (euse) demandé, 450-
263-3553.

CHAUFFEUR 12 roues dompeur
demandé(e) pour compagnie de transport
en vrac de l’Ange-Gardien, idéal pour semi-
retraité(e), 450-293-7439 (laissez message)

Cherche camelot
pour distribuer
La Voix de l’Est

à Granby
Pour les rues :

Des Alouettes, Des Hirondelles,
Des Perdrix, Des Pélicans,
Des Cygnes et De l’Horizon

INTÉRESSÉ(E) ?
Travail tôt le matin

LAISSEZVOTRE MESSAGE au
450 375-4555, poste 4529

CUISINIER(E), AIDE CUISINIER(E) pour
camp de vacances, juin à mi-août, pour faire
nourriture-maison et travailler en équipe.
Ranch Massawippi, Louise 450-777-4511

MEUNERIE-personne à tout faire débrouil-
lard pour travailler sur ferme, 40h/sem. Julie,
450-204-6905 à L’Ange Gardien.

PREPOSÉS(ES), 1 poste de nuit, 1 poste
pour 2 soirs et 2 jours ainsi que 1 poste pour
les bains avec 1 fin de semaine sur 2 sur tous
les quarts de travail. Doit avoir P.D.S.B.,
R.C.R. Loi 90. France : 450 521-2855.

RECHERCHE LIVREUR(euse), avec exp.,
temps plein et partiel, se presenter avec C.V.
au 15 Principale, 450 378-1414

RESTAURANT DI CARLO
cherche aide-cuisinier(ère), serveur(euse),
bus-girl (boy), temps plein . . Se présenter
avec CV au 28 rue Dufferin ou 450 375-0577.

7834 Offresd'emploi

TRANSPORT MICHAEL DUFF INC.
CHAUFFEUR classe 1

Local et U.S., temps plein, bon dossier de
conduite. 450-539-3983.

VALENTINE, 567 Dufferin, recherche, per-
mis de comptoir, entre 30 à 35 h, salaire
14.50$/h, jour/soir/1 journée par fin de sem.,
1-819-238-8984

7874 Ventesgarage
Granby

VENTE DE DÉMÉNAGEMENT
324 des Morilles, Bromont J2L 0C9. 28 et 29
avril à partir de 10h.Meubles,porcelaine,ver-
rerie,vaisselle,vêtements homme et femme.

7895 Avis publics 7895 Avis publics

AVIS est donné que la greffière recevra, sous pli cacheté, avant 11 h, le lundi le 14 mai 2018, à

l’hôtel de ville situé au 220, place Municipale, Cowansville (Québec) J2K 1T4, des soumissions

pour le contrat suivant :

PROJET 08-INF-P-18 : Travaux d’infrastructures urbaines – Rue Church

Pour être considérée, toute soumission devra être accompagnée :

a) d’un cautionnement de soumission, valide pour une période de 90 jours, sous forme de

chèque visé, de lettre de garantie bancaire irrévocable ou d’un cautionnement émis par

une institution bancaire reconnue ou une compagnie d’assurances habileté à se porter

caution, d’un montant équivalent à 10 % du montant total de la soumission incluant les

taxes.

b) d’une lettre d’intention d’une institution bancaire ou d’une compagnie d’assurance

autorisée à se porter caution et s’engageant à fournir un cautionnement d’exécution d’un

montant équivalent à 50 % du montant du contrat, ainsi qu’une garantie de paiement des

gages, matériaux et main-d’œuvre d’un montant équivalent à 50 % du montant du contrat

chacun du coût de la soumission, valide pour une durée de 90 jours.

Les documents relatifs à cet appel d’offres seront disponibles à compter du 26 avril 2018 sur le

site Internet du SEAO au www.seao.ca.

Les soumissions reçues seront ouvertes publiquement à l’hôtel de ville situé au 220, place

Municipale, Cowansville, immédiatement après l’expiration du délai fixé pour leur réception.

La Ville de Cowansville ne s’engage à accepter ni la plus basse ni aucune des soumissions

reçues et n’assume aucune obligation de quelque nature que ce soit envers le ou les

soumissionnaires.

Renseignements : Me Stéphanie Déraspe, greffière

Téléphone : 450 263-0141, poste 231

Courriel : hdvgreffe@ville.cowansville.qc.ca

Donné à Cowansville, ce 26 avril 2018.

La greffière,

Me Stéphanie Déraspe, OMA

APPEL D’OFFRES
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Don in memoriam
En souvenir d’un être cher

1 877 336-4443

www.fqc.qc.ca
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VOTRE HOROSCOPE

DU 21 MARS AU 20 AVRIL

Vu que la Lune en Vierge arrivera ce soir en Balance, face au Bélier, il pourrait 
s’agir d’une soirée plus émotionnelle lors de laquelle la communication sera 
cruciale, mais pas évidente à établir. Pourquoi ne pas faire part immédiatement 
de ce que vous ressentez à la personne concernée plutôt que d’en parler à de 
tiers partis qui risquent de se mêler de ce qui ne les regarde pas?

DU 20 FÉVRIER AU 20 MARS

Étant donné que Neptune en Poissons favorise l’introspection, voici le temps 
de faire un bilan afin de poser un nouveau regard sur les circonstances qui 
régissent votre quotidien. Vous avez parcouru pas mal de chemin, et certaines 
notions ne s’appliquent peut-être plus à votre situation actuelle. En supprimant 
une contradiction, vous augmenterez l’efficacité d’un plan d’action.

Alors que la Lune et le Soleil sont en Signes de Terre, amis du vôtre, un 
revirement de situation inattendu pourrait vous avantager. Saisissez l’occasion 
promptement, car toute hésitation de votre part risquerait d’être mal 
interprétée. Et si votre niveau d’assurance intimide une personne de votre 
entourage, une simple parole suffirait pour dissiper le malaise...

DU 22 DÉCEMBRE AU 20 JANVIER

DU 23 NOVEMBRE AU 21 DÉCEMBRE

Tandis que Vénus se promène en face de votre Signe, en Gémeaux, vous 
constaterez que les gens vous apprécient pour qui vous êtes et non pour ce 
que vous faites. Nul besoin de devenir servile pour vous mériter la sympathie 
d’autrui. Paradoxalement, une attitude apparemment désintéressée pourrait 
susciter davantage de curiosité et d’intérêt envers vous.

DU 23 NOVEMBRE AU 21 DÉCEMBRE

Le passage du Soleil actuellement en Taureau, face au Scorpion, devrait plutôt 
vous favoriser. On pourrait retirer un poids qui pesait sur vos épaules, vous 
procurant un certain soulagement. Les gens vous contactent dans la mesure 
où vous entretenez vos relations. De bonnes occasions pourraient vous être 
offertes, mais il faudrait aider les autres à se souvenir de vous.

DU 24 OCTOBRE AU 22 NOVEMBRE

L’arrivée ce soir de la Lune pour deux jours en Balance devrait vous être 
favorable, mais vous devrez peut-être agir avec retenue afin de ne pas 
basculer dans la démesure, même si le comportement irrationnel de certaines 
personnes vous en donne l’envie. Les paroles pourraient dépasser les pensées. 
Alors prenez ce que vous entendrez avec un grain de sel.

DU 23 SEPTEMBRE AU 23 OCTOBRE 

Étonnant, mais le climat actuel pourrait éveiller en vous un penchant pour 
l’impulsivité. Les autres vous attribueront volontiers le rôle de meneur de 
foule, et en société c’est vous qui mènerez le bal. Il suffira de prendre 
conscience de l’influence que vous avez sur autrui pour l’exercer à bon escient 
sans dépasser les bornes. Une force accrue est profitable si bien canalisée...

DU 24 AOÛT AU 22 SEPTEMBRE

Le climat astral actuel devrait vous permettre de comprendre différents points 
de vue et d’envisager une nouvelle approche. Il n’est jamais trop tard pour 
poser un nouveau regard sur une situation et ceux qui la composent. Vous 
avez le droit de changer d’avis, mais ne vous laissez pas influencer par la 
réaction des autres. Et vous aurez le sens de la répartie...

DU 23 JUILLET AU 23 AOÛT

En face de votre Signe, le duo Mars-Pluton en Capricorne pourrait raviver les 
passions, ou en faire naître de nouvelles. Cet aspect est également capable 
d’apporter un climat de mystère ou de secret. Il est donc probable que certains 
développements aient à demeurer sous silence pour le moment, ou encore 
qu’ils gagneraient à demeurer sous le couvert de l’anonymat...

DU 22 JUIN AU 22 JUILLET

Avec le Soleil en Taureau, les échanges et les affaires financières semblent 
favorisés actuellement. Quelqu’un pourrait même vous faire part d’une 
occasion irrésistible. Toutefois, méfiez-vous des gens qui exercent une pression 
excessive sur vos décisions. Les individus qui n’ont que votre intérêt à coeur 
vous présentent les opportunités, mais vous laissent y réfléchir sans interférence.

DU 21 AVRIL AU 20 MAI

Un concours de circonstance pourrait vous aider à déterminer sur quelles 
personnes vous pouvez réellement compter. Inversement, un petit sacrifice 
que vous consentirez à faire pour le bien commun ne passera pas inaperçu et 
sera récompensé dans un futur rapproché. Il est également possible qu’un de 
vos soupçons soit finalement confirmé sans l’ombre d’un doute.

DU 21 JANVIER AU 19 FÉVRIER

Grâce à l’influence actuelle de Vénus en Gémeaux, il vous sera possible de 
vivre des expériences que vous n’auriez même pas osé imaginer il y a peu de 
temps. L’insécurité et la timidité constituent les pires entraves à la réalisation 
d’un rêve. Alors sachez entretenir un haut niveau d’assurance et posez les 
gestes nécessaires afin de vous rapprocher de votre objectif.

DU 21 MAI AU 21 JUIN
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CAMILLE BAS-WOHLERT ET 
ANNABELLA PULTZ
Agence France-Presse

COPENHAGUE — Peter Madsen, 
ingénieur danois autodidacte 
envahi de fantasmes morbides, a 
été condamné mercredi à la prison 
à vie pour l'assassinat, précédé de 
sévices sexuels, de la jeune journa-
liste suédoise Kim Wall dans son 
sous-marin privé en août 2017, près 
de Copenhague.

Peter Madsen, 47 ans, a été reconnu 

coupable du meurtre avec prémé-

ditation de Kim Wall, 30 ans, ainsi 

que de lui avoir infligé des mutila-

tions sexuelles et d'avoir démembré 

et décapité son cadavre avant de le 

disperser en mer.

Il a commis « un meurtre cynique, 

prémédité, d'une nature particuliè-

rement violente », ont estimé la juge 

professionnelle et les deux jurés du 

tribunal de Copenhague.

T-shirt  sous veste noire,  le 

condamné, qui plaidait la thèse de 

l'accident, a écouté le verdict debout 

puis s'est assis près de son avocate 

commise d'office, manifestement 

affecté, selon une journaliste de 

l'AFP. Il a annoncé faire appel.

« La seule chose que je peux dire, 

c'est que mon client et moi ne 

sommes pas satisfaits des conclu-

sions auxquelles la Cour est arri-

vée. C'est pour cela que mon client 

a fait appel », a déclaré son avocate 

Betina Hald Engmark à sa sortie du 

tribunal.

L'affaire, unique dans les annales 

judiciaires du Danemark, où seuls 25 

détenus purgent une peine d'enfer-

mement à vie, a connu un retentis-

sement médiatique sans précédent 

dans le royaume. Une centaine de 

journalistes danois et étrangers 

étaient mercredi à Copenhague 

pour entendre le verdict.

Malgré la bataille d'experts, le 

manque de preuves matérielles 

irréfutables et l'état de décomposi-

tion avancée du corps de Kim Wall, 

qui n'a pas permis de déterminer les 

causes de sa mort, le tribunal a suivi 

le réquisitoire du parquet.

« PSYCHOPATHE 
AFFECTUEUX »

« Le corps de la victime portait des 

signes de traumatisme survenu de 

son vivant, et des blessures infli-

gées à l'instant de sa mort ou peu 

de temps après », a motivé la juge 

Anette Burkø.

Peter Madsen, a-t-elle poursuivi, a 

prémédité son crime en réunissant 

à bord de son sous-marin des outils 

qui n'ont rien à y faire, dont une scie 

à bois, un tournevis affuté de 50 cm, 

des sangles de valise dont les dessins 

correspondent aux marques sur les 

bras de la victime.

« Il est inhabituel d'être condamné 

à la perpétuité. Ce qui a été décisif 

est qu'il s'agit d'un crime préparé et 

planifié », a relevé le procureur à la 

fin de l'audience.

Selon les psychiatres, M. Madsen, 

qui s'est lui-même décrit auprès de 

proches comme un "psychopathe 

affectueux", est « un danger pour 

autrui » et présente un « risque très 

élevé » de récidive.

Dénué d'empathie, il avait répon-

du aux médecins qui lui deman-

daient pourquoi il avait démembré 

le corps de Kim Wall: « Quand on a 

un gros problème, on le coupe en 

morceaux ».

Kim Wall avait disparu dans la 

nuit du 10 au 11 août 2017 après 

avoir embarqué dans la soirée 

à Copenhague sur l'UC3 Nauti-

lus, un sous-marin de 18 mètres 

construit par Peter Madsen, que 

les Danois connaissent pour avoir 

aussi lancé des fusées à près de 10 

kilomètres d'altitude, et qu'elle vou-

lait interviewer.

M. Madsen avait été secouru le 11 

alors que son sous-marin sombrait, 

sabordé par lui pour maquil-

ler les traces de son crime, selon 

l'accusation.

MUTILATIONS GÉNITALES
Ses versions n'ont cessé de varier. 

Selon un premier scénario, Kim Wall 

aurait reçu un panneau d'écoutille 

sur la tête. Il soutient avoir alors 

paniqué, découpé son cadavre jeté 

par-dessus bord pour lui offrir « une 

sépulture marine » en baie de Koge.

Mais après la découverte de la tête 

qui ne présentait aucun trauma-

tisme correspondant, il a indiqué 

que la Suédoise avait été intoxiquée 

par des gaz d'échappement dus à 

une brutale dépressurisation de 

l'habitacle du sous-marin.

Ni l'autopsie ni l'inspection du 

sous-marin n'ont permis de confir-

mer cette thèse.

Pour l'accusation, Peter Madsen a 

torturé et assassiné Kim Wall aux fins 

de satisfaire un fantasme sexuel et 

morbide. La jeune femme a subi 14 

perforations autour des parties géni-

tales, puis a été égorgée ou étouffée.

Et quelques heures avant de ren-

contrer Kim Wall, il effectuait une 

recherche sur internet en tapant 

les mots-clés « femmes », « agonie », 

« décapitation ».

Pure coïncidence, a-t-il lancé au 

procureur.

ASSASSINAT D’UNE JOURNALISTE DANS UN SOUS-MARIN DANOIS

La prison à perpétuité 
pour l'assassin

Peter Madsen, 47 ans, a été reconnu coupable du meurtre avec préméditation 

de Kim Wall. — PHOTO ARCHIVES ASSOCIATED PRESS



JEUDI 26 AVRIL 2018  laVoixdel’Est24   STATISTIQUES

LNH

Six mois de 
convalescence 
pour Shaw 
L’ailier droit Andrew Shaw a été 
opéré au genou gauche et la récu-
pération prendra au moins six mois, 
a fait savoir mercredi le Canadien de 
Montréal. Shaw s’est blessé au ge-
nou et a subi une commotion céré-
brale le 13 mars, contre les Stars de 
Dallas. Les blessures ont coûté 31 
matchs à l’athlète de 26 ans, à sa 
deuxième campagne avec le Trico-
lore. En 51 matches, Shaw a récolté 
10 buts et 10 passes. La rééduca-
tion sera plus ou moins de la même 
durée pour l’attaquant Paul Byron, 
opéré à l’épaule plus tôt ce mois-ci. 
LA PRESSE CANADIENNE

LCF

La Coupe Grey à 
Calgary en 2019
La Ligue canadienne de football a 
annoncé que le 107e match de la 
Coupe Grey sera disputé à Calgary, 
le 24 novembre 2019. Le commis-
saire de la LCF, Randy Ambrosie, a 
confirmé l’information par voie de 
communiqué, mercredi. Ce sera le 
premier match de la Coupe Grey à 
être joué à Calgary en 10 ans, et le 
cinquième au total (2009, 2000, 
1993 et 1975). Puisque la ville d’Ed-
monton a été retenue pour la pré-
sentation du match en novembre 
2018, ça signifie que la rencontre 
de championnat de la LCF se dé-
roulera en Alberta deux années de 
suite. LA PRESSE CANADIENNE

PATINAGE ARTISTIQUE

Duhamel et 
Radford 
accrochent  
leurs patins

Meagan Duhamel et Eric Radford, 
qui ont remporté deux titres mon-
diaux et trois médailles olympiques 
en couple, ont officiellement an-
noncé qu’ils mettaient un terme à 
leur carrière compétitive en pati-
nage artistique. Duhamel, de Lively 
en Ontario, et Radford, de Balmer-
town en Ontario, ont fait cette an-
nonce dans un communiqué de Pa-
tinage Canada mercredi. Ils avaient 
déjà indiqué qu’ils accrocheraient 
leurs patins après les Jeux olym-
piques de Pyeongchang en février. 
Le duo a notamment offert une 
médaille d’argent au pays aux Jeux 
de Sotchi en 2014, au moment où 
l’épreuve en couple a été ajoutée 
au programme olympique. Quatre 
ans plus tard, les patineurs ont per-
mis au Canada de décrocher l’or 
dans l’épreuve par équipes et le 
bronze chez les couples aux Jeux 
de Pyeongchang, en Corée du Sud. 
LA PRESSE CANADIENNE

HOCKEY

TENNIS

TENNIS 

LNH

ASSOCIATION DE L’OUEST

QUARTS DE FINALE QUARTS DE FINALE

DEMI-FINALES DE L’OUEST DEMI-FINALES DE L’EST

FINALE DE
LA COUPE STANLEY

FINALE DE L’ESTFINALE DE L’OUEST

NASHVILLE TAMPA BAY

NEW JERSEY

BOSTON
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PITTSBURGH
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WASHINGTONVEGAS
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ASSOCIATION DE L’EST
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ASSOCIATION DE L’EST
Tampa Bay (1) vs. New Jersey (QA2)
Jeudi 12 avril
New Jersey 2 Tampa Bay 5
Samedi 14 avril
New Jersey 3 Tampa Bay 5
Lundi 16 avril
Tampa Bay 2 New Jersey 5
Mercredi 18 avril
Tampa Bay 3 New Jersey 1
Samedi 21 avril
New Jersey 1 Tampa Bay 3

Boston (2) vs Toronto (3)
Jeudi 12 avril
Toronto 1 Boston 5
Samedi 14 avril
Toronto 3 Boston 7
Lundi 16 avril
Boston 2 Toronto 4
Jeudi 19 avril
Boston 3 Toronto 1
Samedi 21 avril
Toronto 4 Boston 3
Lundi 23 avril
Boston 1 Toronto 3
Mercredi 25 avril
Toronto à Boston, 19h30

Washington (1) vs. Columbus (QA1)
Jeudi 12 avril
Columbus 4 Washington 3 (P)
Dimanche 15 avril
Columbus 5 Washington 4 (P)

Mardi 17 avril
Washington 3 Columbus 2 (P)
Jeudi 19 avril
Washington 4 Columbus 1 
Samedi 21 avril
Columbus 3 Washington 4 (P)
Lundi 23 avril
Washington 6 Columbus 3

Pittsburgh (2) vs Philadelphie (3)
Mercredi 11 avril
Philadelphie 0 Pittsburgh 7
Vendredi 13 avril
Philadelphie 5 Pittsburgh 1
Dimanche 15 avril
Pittsburgh 5 Philadelphie 1
Mercredi 18 avril
Pittsburgh 5 Philadelphie 0
Vendredi 20 avril
Philadelphie 4 Pittsburgh 2
Dimanche 22 avril
Pittsburgh 8 Philadelphie 5

ASSOCIATION DE L’OUEST
Nashville (1) vs. Colorado (QA2)
Jeudi 12 avril
Colorado 2 Nashville 5
Samedi 14 avril
Colorado 4 Nashville 5
Lundi 16 avril
Nashville 3 Colorado 5
Mercredi 18 avril
Nashville 3 Colorado 2
Vendredi 20 avril

Vegas (1) vs. Los Angeles (QA1)
Mercredi 11 avril
Los Angeles 0 Vegas 1
Vendredi 13 avril
Los Angeles 1 Vegas 2 (2P)
Dimanche 15 avril
Vegas 3 Los Angeles 2
Mardi 17 avril
Vegas 1 Los Angeles 0

Anaheim (2) vs San Jose (3)
Jeudi 12 avril
San Jose 3 Anaheim 0
Samedi 14 avril
San Jose 3 Anaheim 2
Lundi 16 avril
Anaheim 1 San Jose 8
Mercredi 18 avril
Anaheim 1 San Jose 2

SÉRIES ÉLIMINATOIRES - HUITIÈMES DE FINALE (QUATRE DE SEPT)

NBA
HUITIÈMES 
DE FINALE 
(QUATRE DE SEPT)
Toronto (1) vs. Washington (8)
Vendredi 20 avril
Toronto 103 Washington 122
Dimanche 22 avril
Toronto 98 Washington 106
Mercredi 25 avril
Washington à Toronto, 19h
(Toronto mène la série 3-2)
Vendredi 27 avril
Toronto à Washington, h. à dét.

Cleveland (4) vs. Indiana (5)
Vendredi 20 avril
Cleveland 90 Indiana 92
Dimanche 22 avril
Cleveland 104 Indiana 100
Mercredi 25 avril
Indiana 95 Cleveland 98
(Cleveland mène la série 3-2)
Vendredi 27 avril
x- Cleveland à Indiana, h. à dét.

Boston (2) vs. Milwaukee (7)
Vendredi 20 avril
Boston 92 Milwaukee 116
Dimanche 22 avril
Boson 102 Milwaukee 104
Mardi 24 avril
Milwaukee 87 Boston 92
(Boston mène la série 3-2)
Jeudi 26 avril
Boston à Milwaukee, h. à dét.

Philadelphie (3) vs. Miami (6)
Jeudi 19 avril
Philadelphie 128 Miami 108
Samedi 21 avril
Philadelphie 106 Miami 102
Mardi 24 avril
Miami 91 Philadelphie 104
(Philadelphie gagne la série 4-1)

Houston (1) vs. Minnesota (8)
Mercredi 18 avril
Minnesota 82 Houston 102
Samedi 21 avril
Houston 105 Minnesota 121
Lundi 23 avril
Houston à Minnesota, 20h
(Houston mène la série 2-1)
Mercredi 25 avril
Minnesota à Houston, 21h30
Vendredi 27 avril
x- Houston à Milwaukee, h. à dét.

Oklahoma City (4) vs. Utah (5)
Mercredi 18 avril
Utah 102 Okl. City 95
(Série égale 1-1)
Samedi 21 avril
Okl. City 102 Utah 115
Lundi 23 avril
Okl. City à Utah, 22h30
(Utah mène la série 2-1)
Mercredi 25 avril
Utah à Okl. City, 21h30

Golden State (2) vs. San Antonio (7)
Jeudi 19 avril
G. State 110 San Antonio 97
Dimanche 22 avril
G. State 90 San Antonio 103
Mardi 24 avril
San Antonio 91 G. State 99
(G. State gagne la série 4-1)

Portland (3) vs. Nouvelle Orléans (6)
Samedi 21 avril
Portland 123 La N.-Orléans 131
(La N.-Orléans gagne la série 4-0)

SOCCER

BASKETBALL

HOCKEY

COLLÉGIAL
FINALE (3 DE 5)
Vendredi 13 avril
A.Laurendeau 3 L.-Groulx 1
Dimanche 15 avril
L.-Groulx 2 A.-Laurendeau 3
(A-Laurendeau gagne la série 3-1)

LHJAAAQ
FINALE (4 de 7)
Vendredi 13 avril
Longueuil 3 Terrebonne 2
Dimanche 15 avril
Longueuil 4 Terrebonne 1
Mercredi 18 avril
Terrebonne 4 Longueuil 3
Vendredi 20 avril
Terrebonne 2 Longueuil 6
Dimanche 22 avril
Longueuil 8 Terrebonne 5
(Longueuil gagne la série 4-1)

LNAH
DEMI-FINALES
(QUATRE DE SEPT)
Thetford VS. Sorel-Tracy
(Sorel-Tracy gagne la série 4-3)
Vendredi 6 avril
Thet. Mines 3 Sorel-Tracy 7
Samedi 7 avril
Thet. Mines 4 Sorel-Tracy 3
Vendredi 13 avril
Sorel-Tracy 2 Thet. Mines 4
Samedi 14 avril
Sorel-Tracy 3 Thet. Mines 5
Jeudi 19 avril
Thet. Mines 1 Sorel-Tracy 2
Vendredi 20 avril
Sorel-Tracy 3 T. Mines 0
Samedi 21 avril
Thet. Mines 2 Sorel-Tracy 5

Rivière-du-Loup VS. Jonquière
(R.-du-Loup gagne la série 4-2)
Vendredi 6 avril
Rivière-du-Loup 3 Jonquière 2
Dimanche 8 avril
Jonquière 1 Rivière-du-Loup 5
Vendredi 13 avril
Rivière-du-Loup 2 Jonquière 3
Samedi 14 avril
Jonquière 2 R.-du-Loup 3 (P)
Jeudi 19 avril
R.-du-Loup 2 Jonquière 5
Vendredi 20 avril
Jonquière 0 R.-du-Loup 1

FINALE
(QUATRE DE SEPT)
Rivière-du-Loup VS. Sorel-Tracy
Vendredi 27 avril
R.-du-Loup à Sorel, 20h
Samedi 28 avril
Sorel à R.-du-Loup, 19h30
Vendredi 4 mai
R.-du-Loup à Sorel, 20h
Samedi 5 mai
Sorel à R.-du-Loup 19h30

MARQUEURS
NOTE:en date du 25 avril.
 MJ B A Pts
Batherson, B.-B. 12 7 13 20
Alain, B.-B. 12 11 8 19
Abramov, Victoriaville 12 9 6 15
Truchon-Viel, Bathurst 13 9 6 15
Galipeau, Bathurst 13 4 11 15
Barré-Boulet, B.-B. 9 8 6 14
Alexandrov, Charl. 14 6 8 14
Katerinakis, B.-B. 12 6 8 14
Teasdale, B.-B. 12 6 8 14
Hardie, Charl. 14 3 11 14
Kosorenkov, Victo. 13 3 11 14
Phelan, Moncton 12 9 4 13
Aquin, Charl. 14 8 5 13
Morand, Bathurst 13 5 8 13
Getson, Charl. 14 9 3 12
Crossman, Bathurst 13 8 4 12
Zadina, Halifax 9 5 7 12
Durandeau, Halifax 9 5 7 12
Welsh, Moncton 12 3 9 12
Gentile, Charl. 14 6 5 11
Veleno, Drum. 10 5 6 11
Lafrance, Victoriaville 13 4 7 11
Parent, Halifax 9 4 7 11
Beaudin, Drum. 10 3 8 11
McKenna, Moncton 12 1 10 11

B.-Boisbriand vs Charlottetown

Vendredi 20 avril

Charlottetown 1 B.-Boisbriand 3

Samedi 21 avril

Charlottetown 0 B.-Boisbriand 1

Mardi 24 avril

B.-Boisbriand 2 Charlottetown 

3 (P)

Mercredi 25 avril

B.-Boisbriand 3 Charlottetown 

4 (P)

(La série est égale 2-2)

Vendredi 27 avril

Charlottetown à B.-Boisbriand, 

19h30.

Dimanche 29 avril

B.-Boisbriand à Charlottetown, 

18h.

Mardi 1er mai

x- Charlottetown à B.-Boisbri-

and, 19h.

A.-Bathurst vs Victoriaville

Vendredi 20 avril

Victoriaville 3 A.-Bathurst 6

Samedi 21 avril

Victoriaville 3 A.-Bathurst 7

Mardi 24 avril

A.-Bathurst 2 Victoriaville 1

Mercredi 25 avril

A.-Bathurst 4 Victoriaville 3

(A-Bathurst gagne la série 4-0)

MLS
EST
 MJ V D N BP BC Pts
New York City 8 5 1 2 16 9 17
Atlanta 7 5 1 1 17 8 16
Orlando 7 4 2 1 14 12 13
N.-Angleterre 7 3 2 2 12 8 11
Columbus 8 3 3 2 11 9 11
New York 6 3 3 0 14 8 9
Chicago 6 2 3 1 9 10 7
Montréal 7 2 5 0 9 17 6
D.C. United 6 1 3 2 6 10 5
Philadelphie 6 1 3 2 3 8 5
FC Toronto 5 1 4 0 4 11 3

OUEST
 MJ V D N BP BC Pts
Kansas City 8 5 1 2 20 11 17
Los Angeles FC 6 4 2 0 16 13 12
FC Dallas 6 3 0 3 9 3 12
Los Angeles Gal. 7 3 3 1 8 10 10
Salt Lake 7 3 3 1 9 14 10
FC Vancouver 8 3 4 1 8 17 10
Houston 6 2 2 2 14 9 8
Colorado 6 2 2 2 9 8 8
Portland 7 2 3 2 12 14 8
Minnesota 7 2 5 0 9 15 6
San Jose 6 1 3 2 11 13 5
FC Seattle 5 1 3 1 5 8 4
Dimanche 22 avril
Minnesota 1 FC Seattle 3
New York City 0 Portland 3
Vendredi 27 avril
Salt Lake au FC Vancouver, 
22h30.
Samedi 28 avril
Montréal à Atlanta, 13h.
Chicago au FC Toronto, 15h.
D.C. United à Philadelphie, 
15h30.
San Jose à Columbus, 19h30.
Kansas City en N.-Angleterre, 
19h30.
Houston à Minnesota, 20h.
New York à Los Angeles Gal., 
22h30.

MARQUEURS
NOTE: en date du 24 avril.
 B A Pts
Guentzel, Pit 6 7 13
Crosby, Pit 6 7 13
Pastrnak, Bos 4 7 11
Kucherov, TB 5 5 10
Couturier, Phi 5 4 9
Carlson, Was 1 8 9
Ovechkin, Was 5 3 8
Kuznetsov, Was 4 4 8
Backstrom, Was 2 6 8
Marner, Tor 2 6 8

Colorado 2 Nashville 1
Dimanche 22 avril
Nashville 5 Colorado 0

Winnipeg (2) vs Minnesota (3)
Mercredi 11 avril
Minnesota 2 Winnipeg 3
Vendredi 13 avril
Minnesota 1 Winnipeg 4
Dimanche 15 avril
Winnipeg 2 Minnesota 6
Mardi 17 avril
Winnipeg 2 Minnesota 0
Vendredi 20 avril
Minnesota 0 Winnipeg 5

QUARTS DE FINALE 
(QUATRE DE SEPT)

ASSOCIATION DE L’OUEST
Vegas (1) vs. San Jose (3)
Jeudi 26 avril
San Jose à Vegas, 22h

Nashville (1) vs. Winnipeg (2)
Vendredi 27 avril
Winnipeg à Nashville, 20h

ASSOCIATION DE L’EST
Pittsburgh (2) vs. Washington (1)
Jeudi 26 avril
Pittsburgh à Washington, 19h
- Tampa Bay affrontera le 
gagnant de la série Boston vs 
Toronto

BASEBALL MAJEUR

LIGUE AMÉRICAINE
NOTE: matchs d’hier en soirée 
non compris.
 Mj Ab P Cs Moy.
Gregorius N.Y.Y. 22 77 20 28 ,364
Lowrie Oak 24 102 13 37 ,363
Machado Bal. 23 90 13 32 ,356
Betts Bos. 20 76 24 27 ,355
Smith T.B. 19 62 9 22 ,355
Judge N.Y.Y. 22 84 22 29 ,345
Correa Hou. 24 88 19 30 ,341
Castellanos Det. 20 86 15 29 ,337
Altuve Hou. 25 102 14 34 ,333
Cabrera Det. 20 76 12 25 ,329
Points produits — Gregorius, 
N.Y.Y., 29; Haniger, Sea, 24; 
Lowrie, Oak, 24; Davis, Oak, 21; 
Correa, Hou., 19; Trout, L.A.A., 
18; Sánchez, N.Y.Y., 18.
Circuits — Trout, L.A.A., 10; Gre-
gorius, N.Y.Y., 9; Haniger, Sea, 8; 
Machado, Bal., 8; Ramírez, Cle., 
7; Betts, Bos., 7; Judge, N.Y.Y., 
7; Gallo, Tex, 7.
Victoires — Carrasco, Cle., 4; 
Porcello, Bos., 4; Verlander, 
Hou., 4; Severino, N.Y.Y., 4.
Retraits au bâton — Cole, Hou., 
49; Verlander, Hou., 48; Sale, 
Bos., 41; Happ, Tor., 41; Bundy, 
Bal., 40; Hamels, Tex, 39; Kluber, 
Cle., 37; McCullers, Hou., 37.
Victoires protégées — Diaz, 
Sea, 10; Osuna, Tor., 6; Middle-
ton, L.A.A., 6; Kimbrel, Bos., 5.

LIGUE NATIONALE
NOTE: matchs d’hier en soirée 
non compris.
 Mj Ab P Cs Moy.
Cabrera N.Y.M. 21 83 16 29 ,349
Pham Stl. 20 69 19 24 ,348
Arenado Col. 20 73 12 25 ,342
Herrera Phi. 21 80 12 27 ,338
Grandal L.A.D. 18 67 11 22 ,328
Hoskins Phi. 22 68 16 22 ,324
Winker Cin. 20 59 6 19 ,322
Dickerson Pit. 19 81 12 26 ,321
Martinez Stl. 22 81 7 26 ,321
Bryant Cubs 19 69 12 22 ,319
Points produits — Báez, Cubs, 
24; Céspedes, N.Y.M., 21; 
Harper, Wash., 19; Story, Col., 
19; Hoskins, Phi., 19.
Circuits — Harper, Wash., 8; 
Blackmon, Col., 8; Villanueva, 
S.D., 7; Thames, Mil., 7; Dejong, 
Stl., 7; Báez, Cubs, 7.
Victoires — Scherzer, Wash., 
5; Corbin, Ari., 4; Bettis, Col., 
3; Ríos, Phi., 3; Godley, Ari., 3; 
Mikolas, Stl., 3; Salas, Ari., 3; Ot-
tavino, Col., 3; Gsellman, N.Y.M., 
3; Wacha, Stl., 3.
Retraits au bâton — Scherzer, 
Wash., 57; Corbin, Ari., 48; Ray, 
Ari., 43; Degrom, N.Y.M., 40; 
Syndergaard, N.Y.M., 39.
Victoires protégées — Davis, 
Col., 9; Familia, N.Y.M., 9; Box-
berger, Ari., 6; Hand, S.D., 6.

LIGUE AMÉRICAINE
SECTION EST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Boston 17 5 ,773 — — 7-3 P-3 8-1 9-4
Toronto 14 8 ,636 3 — 6-4 G-1 8-3 6-5
New York 13 9 ,591 4 1 7-3 G-4 9-5 4-4
Tampa Bay 9 13 ,409 8 5 6-4 G-5 6-7 3-6
Baltimore 6 18 ,250 12 9 1-9 P-4 3-8 3-10

SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Cleveland 13 9 ,591 — — 6-4 G-1 7-3 6-6
Detroit 10 11 ,476 2½ 3½ 6-4 G-1 6-7 4-4
Minnesota 8 10 ,444 3 4 4-6 P-5 5-3 3-7
Chicago 5 16 ,238 7½ 8½ 1-9 P-2 2-10 3-6
Kansas City 5 16 ,238 7½ 8½ 2-8 P-1 1-8 4-8

SECTION OUEST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Houston 17 9 ,654 — — 7-3 G-1 7-5 10-4
Los Angeles 16 9 ,640 ½ — 4-6 P-1 5-7 11-2
Seattle 13 10 ,565 2½ 1½ 5-5 G-2 5-5 8-5
Oakland 13 11 ,542 3 2 8-2 G-4 8-6 5-5
Texas 8 17 ,320 8½ 7½ 4-6 P-2 3-12 5-5

Lundi 23 avril
Minnesota 1 N.Y. Yankees 14
Cleveland 2 Baltimore 1
Oakland 9 Texas 4
Seattle 4 Chi. White Sox 10
L.A. Angels 2 Houston 0
Mardi 24 avril
Seattle 1 Chi. White Sox 0
Minnesota 3 N.Y. Yankees 8
Tampa Bay Baltimore remis
Boston 3 Toronto 4 (10)
Oakland 3 Texas 2
L.A. Angels 8 Houston 7
Interligue
Chi. Cubs 10 Cleveland 3
Milwaukee 5 Kansas City 2
Mercredi 25 avril
Seattle 4 Chi. White Sox 3
L.A. Angels 2 Houston 5
Minnesota à N.Y. Yankees, 
18h35.
Tampa Bay 8 Baltimore 4
Boston à Toronto, 19h07.

Oakland au Texas, 20h05.
Interligue
Chi. Cubs 1 Cleveland 4
Milwaukee à Kansas City, 20h15.
Jeudi 26 avril
Minnesota à N.Y. Yankees, 
13h05.
Seattle à Cleveland, 18h10.
Tampa Bay à Baltimore, 19h05.
Boston à Toronto, 19h07.
Chi. White Sox à Kansas City, 
20h15.
Vendredi 27 avril
Detroit à Baltimore, 19h05.
Texas à Toronto, 19h07.
Seattle à Cleveland, 19h10.
Tampa Bay à Boston, 19h10.
Oakland à Houston, 20h10.
Chi. White Sox à Kansas City, 
20h15.
Yankees à L.A. Angels, 22h07.
Interligue
Cincinnati au Minnesota, 20h10.

LIGUE NATIONALE
SECTION EST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
New York 15 6 ,714 — — 5-5 G-1 7-4 8-2
Philadelphie 14 8 ,636 1½ — 7-3 P-1 9-2 5-6
Atlanta 13 10 ,565 3 ½ 5-5 G-1 8-4 5-6
Washington 11 14 ,440 6 3½ 4-6 G-1 3-7 8-7
Miami 6 17 ,261 10 7½ 2-8 G-1 3-9 3-8

SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Milwaukee 15 9 ,625 — — 8-2 G-7 8-6 7-3
St. Louis 13 9 ,591 1 — 8-2 P-1 5-5 8-4
Chicago 11 9 ,550 2 1 6-4 G-2 3-4 8-5
Pittsburgh 12 11 ,522 2½ 1½ 3-7 P-5 5-5 7-6
Cincinnati 5 19 ,208 10 9 3-7 P-1 3-8 2-11

SECTION OUEST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Arizona 16 6 ,727 — — 7-3 G-3 9-3 7-3
Colorado 14 12 ,538 4 1 6-4 G-2 5-7 9-5
Los Angeles 11 11 ,500 5 2 7-3 P-1 7-7 4-4
San Fran. 11 13 ,458 6 3 5-5 P-1 5-5 6-8
San Diego 9 17 ,346 9 6 3-7 P-2 4-10 5-7

Mardi 24 avril
Atlanta 7 Cincinnati 9 (12)
Arizona 8 Philadelphie 4
N.Y. Mets 6 St. Louis 5 (10)
San Diego 0 Colorado 8
Miami 3 L.A. Dodgers 2
Washington 3 San Francisco 4
Interligue
Mercredi 25 avril
San Diego 2 Colorado 5
Washington 15 San Francisco 2
Atlanta 5 Cincinnati 4
Arizona à Philadelphie, 19h05.
Miami à L.A. Dodgers, 19h35.
N.Y. Mets à St. Louis, 20h15.
Interligue
Detroit 13 Pittsburgh 10

Detroit à Pittsburgh, 19h35.
Jeudi 26 avril
Atlanta à Cincinnati, 12h35.
Arizona à Philadelphie, 13h05.
N.Y. Mets à St. Louis, 13h15.
Milwaukee à Chi. Cubs, 20h05.
Interligue
Detroit à Pittsburgh, 12h35.
Vendredi 27 avril
Milwaukee à Chi. Cubs, 14h20.
Arizona à Washington, 19h05.
St. Louis à Pittsburgh, 19h05.
Atlanta à Philadelphie, 19h05.
Colorado à Miami, 19h10.
N.Y. Mets à San Diego, 22h10.
L.A. Dodgers à San Francisco, 
22h15.
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SOLUTION
1 Gant gauche de l’astronaute de gauche plus petit. 2 Tuyau 

plus court derrière le casque de l’astronaute de gauche. 3 Une 

barrette en moins sur l’antenne TV. 4 Cratère plus large derrière 

l’astronaute de gauche. 5 Le front de l’astronaute de droite est 

indiqué. 6 Arrière de son col non indiqué. 7 La semelle de sa 

botte est incomplète. 8 Bas de son réservoir incomplet.

ÊTES-VOUS OBSERVATEUR ?
Ces deux dessins sont en apparence identiques.

En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.
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Québec et Ottawa se disent prêts 
à couvrir les deux tiers de la fac-
ture pour organiser à Montréal une 
portion de la Coupe du monde de 
soccer 2026, confirment des do-
cuments obtenus par La Presse en 
vertu de la Loi sur l’accès à l’infor-
mation. La métropole devra tou-
tefois faire preuve de patience, la 
FIFA ne devant pas choisir les villes 
hôtes avant 2020.

Les gouvernements québécois 
et canadien ont confirmé par écrit 
le 13 mars leur soutien à la candi-
dature de Montréal pour la Coupe 
du monde 2026. « Notre gouver-
nement appuie cette candidature 
et vous informe qu’il s’engage [...] à 
assumer le tiers des coûts relatifs 
à cet événement sportif d’excep-
tion », peut-on lire dans une lettre 
signée par le ministre des Affaires 

municipales du Québec, Martin Coi-
teux. La missive, datée du 13 mars, 
ajoute que cette participation est 
conditionnelle à ce que Montréal 
et le gouvernement du Canada 
contribuent aussi financièrement. 
La lettre ne précise pas le maximum 
que Québec est prêt à mettre. 

Sport Canada a également écrit à 
la Ville de Montréal pour confirmer 
son soutien à la présentation de 
l’événement. La lettre souligne que 
la politique fédérale sur les événe-
ments sportifs plafonne la contri-
bution du gouvernement à « 35 % 
du coût total de la manifestation 
et ne doit pas dépasser la moitié 
du financement public ».

La Ville de Montréal évalue som-
mairement à 150 millions la facture 
pour accueillir la Coupe du monde 
2026. LA PRESSE

Mondial 2026: Québec et Ottawa prêts à 
couvrir les deux tiers de la facture

CIARAN FAHEY
Associated Press

MUNICH — Le substitut du Real 

Madrid Marco Asensio a procuré 

une victoire de surprise de 2-1 à 

l'étranger aux siens en deuxième 

demie, ce qui permet aux Madri-

lènes de prendre les commandes 

de leur demi-finale de la Ligue 

des Champions face au Bayern 

Munich.

Joshua Kimmich avait permis 

aux locaux de prendre les devants, 

mais Marcelo a ramené les deux 

clubs à la case départ avant la 

pause. Asensio a été inséré après 

la pause et Lucas Vazquez a pré-

paré le but du footballeur de 

22  ans, à la 57e minute.

Ce résultat place les doubles 

champions en titre dans une 

position favorable avant la deu-

xième manche, qui sera dispu-

tée à Madrid, mardi prochain. 

La troupe de Zinédine Zidane 

aura toutefois à l'esprit les trois 

buts qu'elle a accordés à domi-

cile à la Juventus de Turin au tour 

précédent.

« Nous avons franchi la première 

étape », a dit le capitaine du Real 

Madrid Sergio Ramos, de retour 

en défense après une suspension 

d'un match.

L e  Bay e r n  a  d û  re m p l a c e r 

Arjen Robben, blessé, et Jérôme 

Boateng en première demie. Les 

Allemands ont toutefois eu plu-

sieurs occasions de s'inscrire 

davantage à la marque. Franck 

Ribéry, Thomas Müller et Robert 

Lewandowski ont tous manqué de 

belles occasions.

RONALDO MUSELÉ
Cristiano Ronaldo a été blanchi 

pour la première fois de la com-

pétition cette année. Le Portugais 

s'est vu refuser un but en deu-

xième demie pour avoir contrôlé 

le ballon avec son bras.

Le Bayern, qui tente de complé-

ter un triplé à la dernière saison 

de l'entraîneur Jupp Heynckes, 

espérait se placer en meilleure 

position pour venger son échec 

face au Real Madrid l'an dernier. 

Les Madrilènes avaient aussi 

humilié les Allemands 5-0 dans 

le carré d'as en 2014.

C'était un premier revers à la 

maison pour Bayern Munich cette 

saison.

« Nous aurions pu faire beau-

coup mieux, a dit l'attaquant 

Thomas Mueller. Nous avons joué 

avec trop de naïveté. »

DEMI-FINALE DE LA LIGUE DES CHAMPIONS

Le Real Madrid prend le 
contrôle face au Bayern

Marco Asensio a été inséré après la pause et Lucas Vazquez a préparé le but 

du footballeur de 22 ans, à la 57e minute (notre photo). — PHOTO AGENCE 
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Le Soleil

Le retour de Patrick Roy avec les 

Remparts de Québec se confirme. 

Le club de hockey junior majeur 

dévoilera l’identité du succes-

seur de Philippe Boucher, jeudi à 

11 h, en conférence de presse au 

Centre Vidéotron. Roy y sera nom-

mé entraîneur-chef et directeur 

général, des postes qu’il occupait 

à l’époque où il était aussi copro-

priétaire de la formation.

Depuis la démission de Boucher 

dans les jours ayant suivi l’élimi-

nation des Remparts en première 

ronde éliminatoire, un seul nom 

circulait comme candidat à sa suc-

cession : Patrick Roy.

Et Roy n’a pas caché son intérêt 

à revenir avec les Remparts. Après 

avoir rencontré le président Jacques 

Tanguay, il a pris quelques jours de 

réflexion avant de prendre sa déci-

sion. Le président de l’équipe n’a 

pas rencontré d’autres candidats à 

la succession de Boucher, mais il 

a reçu quelques curriculum vitæ, 

selon ce qu’on nous a précisé.

Pendant ce temps, Roy a aussi 

été aperçu à quelques matchs des 

séries éliminatoires de la LHJMQ, 

notamment à Drummondville et 

Boisbriand, la semaine dernière, 

et à Victoriaville, mardi. À chaque 

occasion, il était accompagné de 

membres de l’organisation des 

Remparts. Bien qu’il saluait les 

représentants des médias qu’il 

croisait sur son chemin, Roy n’a pas 

accordé d’entrevue officielle à la 

presse tout au long du temps qu’il 

s’est offert pour prendre la déci-

sion qui sera dévoilée dans le hall 

d’entrée du Centre Vidéotron, à 

11 h, jeudi, en compagnie de Tan-

guay et de Martin Tremblay, chef 

de l’exploitation Québec Groupe 

Sports et divertissement. Le FM 93 

avait eu vent de la tenue de celle-ci, 

mercredi matin.

Copropriétaire des Remparts 

jusqu’à la vente de l’équipe à Qué-

becor, en 2015, Patrick Roy a 

agi comme directeur général de 

l’équipe pendant 10 ans. Il a pris 

place derrière le banc pendant les 

huit dernières saisons de son règne, 

qui a pris fin lors de son départ 

pour l’Avalanche du Colorado au 

terme de la saison 2012-2013. Il a 

été l’entraîneur-chef de l’Avalanche 

et le vice-président aux opérations 

hockey pendant trois ans avant de 

remettre sa démission, à l’été 2016.

Il n’était associé à aucune équipe 

de la LNH depuis son départ de 

Denver. Plusieurs rumeurs l’en-

voyaient à Montréal, mais le vote 

de confiance de Geoff Molson à 

l’endroit du directeur général Marc 

Bergevin a mis fin à celles-ci.

INFLUENCE SUR LES 
ASSISTANCES

R o y  m o n t r e  u n e  f i c h e  d e 

348 victoires en carrière à titre 

d’entraîneur- chef dans la LHJMQ. Il 

compte une conquête de la Coupe 

Memorial à son crédit, soit celle de 

2005-2006.

Son retour avec l’équipe coïncide 

avec une baisse d’achalandage 

notée aux matchs des Remparts 

depuis son départ pour la LNH. De 

396 613 spectateurs à l’avant-der-

nière saison de Roy avec les Rem-

parts en 2011-2012, l’assistance 

totale a été de 306 061 lors de la 

dernière campagne.

« C’était toujours très fort lorsque 

Patrick Roy était là. Il avait une 

influence marquée sur l’assistance », 

confirmait Jacques Tanguay au 

Soleil, quelques jours avant l’an-

nonce de la démission de Philippe 

Boucher.

LHJMQ

Patrick Roy de retour 
avec les Remparts

Patrick Roy — PHOTO ARCHIVES LE SOLEIL

La Tribune

SUDBURY — Les pénalités auront 

été coûteuses pour les Cantonniers 

de Magog, mercredi après-midi. 

Les Magogois ont dû s’avouer vain-

cus pour la première fois depuis le 

début du tournoi de la coupe Telus, 

et ce, face aux excellents Hounds 

de Notre Dame qui ont compté 

deux buts avec un homme en plus. 

L’entraîneur-chef des Cantos, 

Félix Potvin, n’est pas déçu de la 

performance des siens. « Ça a été 

un match de hockey chaudement 

disputé entre les deux équipes. Ce 

soir, ils ont eu le dessus. On a bien 

joué et ils ont bien joué. C’était 3 à 

2 jusqu’à la fin, on s’est donné une 

chance de revenir dans le match, 

mais ça n’a pas fonctionné », a-t-il 

indiqué après la partie.

« Ce n’est peut-être pas une 

mauvaise chose d’avoir perdu, 

poursuit-il. Ça faisait sept matchs 

en ligne qu’on gagnait. Ça nous 

ramène un petit peu sur terre. »

BEAUDOIN ENFILE L’AIGUILLE

Les Cantos ont probablement 

joué leur meilleure première 

période du tournoi. Ce sont les 

Magogois qui ont noirci la feuille 

de pointage les premiers. En avan-

tage numérique, le Bromontois 

Charles Beaudoin a accepté une 

magnifique passe par-derrière de 

Marshall Lessard. Bien situé dans 

l’enclave, le numéro 21 a déjoué 

Aaron Randazzo, marquant dans 

la partie supérieure du filet. 

L’auteur du premier but de la 

partie sent que son équipe et lui 

ont échappé le match. « Ça aurait 

pu aller des deux côtés. Je pense 

qu’on aurait pu la gagner le match 

comme ils l’ont gagné. Il faut 

jouer du hockey plus physique. Ils 

auraient peut-être fait des erreurs 

et on aurait pu compter là-dessus », 

a-t-il analysé.

Les puissants Hounds ont profité 

d’un premier avantage numérique 

quelques secondes plus tard. Laissé 

seul devant le filet, Nolan Renwick a 

démontré tout son talent, déjouant 

Olivier Adam à l’aide d’une superbe 

feinte droite gauche pour niveler la 

marque. Notre Dame en a rajouté 

en début de deuxième période. 

Quinn Schmiemann, aidé de Nolan 

Renwick, a porté un dur coup aux 

Cantonniers. 

L’espoir est revenu sur le banc 

des Magogois en fin de troisième 

période, lorsque William Ville-

neuve, bien campé dans la zone 

payante, a reçu une passe prove-

nant du coin et n’a eu qu’à dégai-

ner, réduisant l’écart 3 à 2. 

Coalson Wolford a planté le der-

nier clou dans le cercueil des Can-

tos, inscrivant un but dans un filet 

désert. 

COUPE TELUS

Une première défaite pour Magog

La Presse canadienne

BOSTON — Jake DeBrusk a dé-
noué l'impasse en enfilant son 
deuxième but de la soirée, à 5:25 
du troisième engagement, pour 
propulser les Bruins de Boston 
vers le deuxième tour des séries 
éliminatoires en vertu d'un gain 
de 7-4 devant les Maple Leafs de 
Toronto, mercredi, lors du sep-
tième match de la série.

Au prochain tour, les hommes 

de Bruce Cassidy affronteront le 

Lightning de Tampa Bay.

Moins de cinq minutes après 

que Torey Krug eut créé l'égalité 

4-4 au tout début du troisième 

vingt,  DeBrusk a permis aux 

Bruins de prendre les devants 

5-4. S'amenant rapidement en 

territoire adverse, l'attaquant 

s 'e s t  m o q u é  d e  Ja ke  G a rd i -

ner, avant de déjouer Frédérik 

Andersen entre les jambières. 

David Pastrnak a par la suite 

creusé l 'écart  6-4,  puis Brad 

Marchand a enfoncé le dernier 

clou dans le cercueil, portant la 

marque à 7-4 avec moins d'une 

minute à faire.

Un peu plus tôt dans la ren-

contre, DeBrusk, en avantage 

numérique, avait permis aux 

siens d'égaler la marque 1-1, tout 

juste après le but de Patrick Mar-

leau, en première période.

Patrice Bergeron a récolté un 

but et deux mentions d'assis-

tance, alors que Marchand s'est 

aussi fait complice de Pastrnak. 

Danton Heinen a également noir-

ci la feuille de pointage. Tuukka 

Rask a pour sa part repoussé 20 

des 24 tirs auxquels il a fait face.

Marleau a fait bouger les cor-

dages à deux reprises du côté des 

Maple Leafs, mais en vain. Kaspe-

ri Kapanen et Travis Dermott ont 

également touché la cible pour la 

formation torontoise. Andersen a 

réalisé 29 arrêts dans une cause 

perdante.

SÉRIES DE LA LNH

Les Bruins éliminent 
les Maple Leafs

David Pastrnak a par la suite creusé l’écart 6-4 en troisième période. — PHOTO 
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De la gymnastique à l’aviron, Ma-
rilou Duvernay-Tardif a le sport 
dans le sang et vise même les Jeux 
olympiques de 2020. Son nom de 
famille vous dit quelque chose ? 
Normal. Elle est la soeur du joueur 
de la NFL et futur médecin Laurent 
Duvernay-Tardif. Et comme son 
frère et sa soeur aînée, Delphine, 
Marilou a du talent. 

Tout comme Laurent, Delphine 

étudie en médecine, mais elle 

vient de prendre sa retraite du ski 

de fond. « C’est très inspirant d’avoir 

mon frère et ma sœur en sport 

d’élite qui réussissent extrêmement 

bien à l’école, confie Marilou. C’est 

très motivant d’avoir des modèles 

comme ça aussi proche de moi. »

Âgée de 19 ans, elle finira dans 

quelques semaines sa deuxième 

année de trois en Sciences de la 

nature au Cégep de Granby. Elle 

a déménagé ses livres scolaires à 

l’établissement scolaire de la rue 

Saint-Jacques, il y a un an, pour se 

rapprocher des sites d’entraînement 

intérieur et extérieur d’Aviron Qué-

bec, à Lac-Brome.

L’hiver a été long pour l’équipe 

d’Aviron Québec. Retenus entre 

quatre murs à ramer sur des ergo-

mètres, ils ont hâte de voir la glace 

recouvrant le lac Brome disparaître 

pour reprendre les entraînements 

sur l’eau paisible. Alors que partout 

ailleurs au Canada, les équipes sont 

déjà sur l’eau, le Québec traîne de 

la patte. Mais Marilou croit que, 

la semaine prochaine, les avirons 

pourront sortir.

La saison hivernale « est tout le 

temps difficile, mais cet hiver ça a 

bien été, raconte-t-elle en entre-

vue. C’est sûr que j’ai eu quelques 

expériences qui m’ont aidée à pas-

ser à travers. J’ai eu deux camps 

d’intégration d’une semaine avec 

l’équipe nationale du Canada à 

Victoria. C’était très motivant. Et 

de savoir qu’Aviron Canada pen-

sait que j’étais assez vite pour aller 

m’entraîner avec l’équipe nationale, 

ça m’a donné un peu de confiance 

et la motivation de revenir au Qué-

bec pour m’entraîner fort. »

Ces deux camps d’intégration 

ont permis à de jeunes espoirs de 

se frotter aux entraînements d’élite 

et de voir où ils en sont dans leur 

développement. « C’était très diffi-

cile physiquement et mentalement, 

avoue Marilou. Comparativement 

à ici, tous leurs entraînements sont 

chronométrés, donc il n’y a pas 

d’entraînements où tu peux relaxer 

un peu. Il faut tout le temps que tu 

sois à 100 % et il faut tout le temps 

prouver que tu es rapide. Ç’a été 

éclairant et, au bout du compte, ça 

a bien été. »

VERS LES MONDIAUX

La première compétition de la 

saison de Marilou Duvernay-Tardif 

approche à grands coups de rames 

et se déroulera en Ontario. Elle 

permettra de sélectionner l’équipe 

nationale, de catégorie U-23 dans 

son cas, pour aller aux Champion-

nats du monde en Pologne, en juil-

let. Si elle y parvient, elle fera alors 

ses débuts sur la scène mondiale.

« J’aimerais vraiment être sur 

l’équipe, c’est mon objectif princi-

pal. Et il va y avoir les Champion-

nats canadiens à Vancouver où 

j’aimerais être dans le top 3 chez 

les U-23. L’an passé, j’ai terminé 

quatrième, alors je pense que c’est 

réalisable. »

L’athlète n’en est qu’à sa troisième 

saison. Et pourtant, elle avoue 

maintenant rêver d’une qualifica-

tion olympiques pour les Jeux d’été 

de 2020, qui seront tenus à Tokyo.

HEUREUX HASARD

L’aviron est arrivé comme par 

hasard dans sa vie. Gymnaste 

depuis des années, Marilou son-

geait à prendre sa retraite, mais il 

était inconcevable pour elle de ne 

pas s’entraîner presque tous les 

jours, raconte-t-elle, un sourire dans 

la voix.

« Mon frère avait fait une saison 

d’aviron avec McGill et il m’a dit 

que c’était bon d’être grand dans 

ce sport. J’ai toujours aimé l’eau. » 

Elle est donc allée essayer cette 

discipline au bassin olympique de 

Montréal.

Comme il s’agit d’un bateau ins-

table, la grande adolescente de 1 m 

83 (ou un peu plus de six pieds) s’est 

retrouvée à l’eau plus d’une fois lors 

de ce premier essai avant de réali-

ser quatre tests physiques du pro-

gramme Ramer vers le podium 

d’Aviron Canada. Les résultats — 

qui ne vérifient pas les habiletés 

dans l’avironneuse, mais plutôt ses 

capacités physiques — se sont avé-

rés concluants. 

« Je pense que, pour tout ce qui 

est de la puissance, la gymnas-

tique m’a beaucoup aidée et il y a 

quand même une grosse partie de 

flexibilité en aviron, considère la 

jeune femme. Une autre chose que 

la gymnastique m’a apportée, c’est 

une conscience de mon corps et 

de savoir où je suis dans l’espace. 

Quand mon coach me donne des 

correctifs, c’est plus facile pour 

moi de savoir comment changer 

mes positions. Ce qui me man-

quait beaucoup, c’était la capacité 

aérobique et on travaille là-dessus 

encore beaucoup. »

PROGRAMME FILLACTIVE

Reconnaissante de l’appui qu’elle 

reçoit de sa communauté, Mari-

lou Duvernay-Tardif est devenue 

ambassadrice pour le programme 

Fillactive dans son ancienne école 

secondaire dans le but d’encoura-

ger les filles à bouger. Maintenant 

établie dans la région, elle pré-

pare un projet avec les deux écoles 

primaires de Lac-Brome pour 

encourager la pratique de l’activité 

physique. 

Dans son portrait de finaliste au 

concours de l’étudiant (e) -athlète 

engagé (e) de l’Alliance Sports-

Études, elle souligne avoir reçu 

beaucoup de la communauté de 

Lac-Brome. Avant de déménager 

à Lac-Brome, elle logeait dans des 

familles du village durant la sai-

son estivale pour optimiser son 

entraînement.

AVIRON

Marilou Duvernay-Tardif vise 
les plus hauts sommets

LIGUE DES 
CHAMPIONS
MADRID FAIT 
UN PAS VERS 
LA FINALE 
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Espoir pour l’équipe nationale olympique, l’avironneuse Marilou DuvernayTardif cumule les heures à la rame et devant 
ses livres de sciences de la nature pour atteindre ses objectifs. — PHOTO ALAIN DION
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Directement du manufacturier

VENTE SURPRISE

matelas.ca

800, RUE BERNARD GRANBY I 450 378-7941

100000$

D’INVENTAIRE À LIQUIDER

PLUS DE

Lundi au vendredi : 8 h 30 à 17 h I Samedi : 9 h à 17 h I Dimanche : 11 h à 17 h

G R A N B Y I D R U M M O N D V I L L E I S H E R B R O O K E I S T - H Y A C I N T H E

*

Matelas à ressorts ensachés à partir de219$

DU JAMAIS VU !


